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NOTES D' UN NATURISTE 

DITES-LEUR LA VÉR ITÉ 
« La plus belle chose du monde 

n'est-el le pas de voir une mère être 
la meilleure amie de sa fille et un 
père, le camarade préféré de son 
fils ? » 

Cette pensée, que je trouve dans 
le livre de Marie Jade : Moïta ou la 
connaissance de l'amour , mérite 
d'être connue et méditée. Ma is au­
jourd'hui on ne méd ite guère, et 
trop de lecteurs, en lisan t vite, se 
seront dit que son a uteur exagérait. 
Ils n'auront rien changé à leur ma­
nière d'élever les enfants, et, aux 
questions de ces derniers. ils se se­
ront conten tés de répondre par un : 

Cela ne te regarde pas ! ou par de 
ridicules histoires de petits garçons 
livrés à domicile par des cigognes ! 

Ces histoires ne sat isfont pas tou­
jours la curiosité de l'enfant, quant 
au refus de répondre, il l'accrolt, et 
le jeune questionneur, qui d'instinct 
se fiai t à ses pa rents, aura désorm ai s 
moins confiance en eux. Il ne leur 
demandera plus rien , ma is ne renon­
çant pas à savoir, il interrogera ses 
petits camarades, et peut-être l'un 
d'eux lui apprendra -t-il en secret 
autre chose. 

« Evitez, dit à ce sujet M arie 
Jade, que l'enfant ne découvre les 
satisfactions sensuelles en puissance 
dans sa chair, car une fois décou­
vertes il est presque impossible de 
les faire oublier et d'empêcher le 
coupable de résister à la tentation. 
Le premier de vos devoirs est de 
garder intacte sa confiance et de 
dire la vérité » . 

Mais comment dire la vérité ? Ce 
n'est pas toujours facile. et. pour 

cette raison, les parents de"raient se 
documenter en lisant attentiver,, ent 
les livres qui se rapportent à la 
question. Leurs auteurs n'ont ri en 
exac;iéré. Ils n'ont songé qu'à les 
aider à bien élever leurs enfants. 

A. DESCAZAUX. 
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LE SPORT DE COMPETITION 
par Albert LECOCQ . 

•, 

Un sujet qu i a toujours été vivement 
conlrovené dans les milieux nafurisles est 
le sport d e compélilion . 

pas forcément né'.a sle s ' il respecte cer­
taines données que nous a !lons len!er de 
définir . 

On peul d ire que la p lupart des na!u­
risles ont pris une position net!emenl hos ­
tile contre ce côté imporlanf du sporf pro­
prement d it. De là esf née celle concep­
tion naturiste du sport : l'individu doit 
développer harmonieusement son corps par 
des mé!hodes na t urelles, selon son tempé­
rament, son âge , son sexe, ses possi b ilités 
physiques el l'état de ses organes. L' hé­
bertisme a illustré bri ll amment ces mé­
thodes que nous ferons nôtres . 

Ce pendant , nous estimons qu' il faut se 
garder d'un jugement trop hâtif el, si 
nous cons id érons que certa:ns sports peu­
vent être d iscufés e l que certa ines for111es 
de compé!ilion sont condamnab '. es , nous 
sommes prê ts à admellre que d'autres par­
ticipent à cette recherche d ' ha rmonie phy­
sique el que l'esprit d e compé tition n ' est 

Les principaux 
en gé né ral. e l la 
lier, peu'ilenl se 
po ints : 

griefs contre le sport 
compé tit ion en parlicu­
résumer en que!ques 

1° LE SURMENAGE. 

Chaque ind iv:du est doué différem­
ment el ses rés is!ances ont des li mites 
qu ' il est dangereux de d é i:asser . La con ­
currence sport ive , par les sentiments 
qu ' elle évei lle , amè ne l' ind ividu à fa ire 
mie ux , ce qui e st b ien, mais aussi à agir 
au - dessus de ses forces, ce qu i est grcve . 
Un moteur !rop p oussé s' u: e pré coce­
ment , il en est de même pour la ma­
chine humaine . 

Combien se sont d é clarées de lésions 
d es poumons, de ma!ad ies de cœur ou des 
nerfs , par le claquage d e l' organisme .,, « 
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. ' '?,0 LE DOPIN'G. 

--. La notion du développement corporel 
.,finit souvent par se perdre pour fairo 
place ou désir de vaincre, de gagner une 
épreuve . De là viennent non seulement 
l'erreur de vouloir dépasser ses propre, 
possibilités, ou grand dommage de r or­
ganisme, mois le fait d'employer tous 
moyens capables d 'atteindre le résultat re­
cherché . Parmi ces moyens , nous condam­
nons, bien entendu, toutes les compromis ­
sion; et « combines > qui n'ont rien à voir 
avec le sport pur, mais , ce qui est beau­
coup plus dangereux pour la santé, I' em­
ploi de stimulants, qui fouettent v iolemment 
pendant le temps très court de l 'épreuve et 
permeffent d'obtenir des résultats ! Upé­
rieurs , laissant ensuite, par réaction , l'in­
dividu déprimé et abaffu . Ce doping est 
constitué par une nourriture trop riche , 
explosive, et quelquefois, hélas ! par des 
toxiques, comme l'éther. 

3° LA SPECIALISATION . 

Lo spécialisation est le mol de noire 
siècle, mol rendu nécessaire par la mul­
tiplication et la complexité des activités 
de notre civilisation moderne . 

Lo ! pécialisation sportive trouve :a jus­
tification dans le fait que les individus, 
suivant leur tempérament et leur confor­
mation physique, sont plus ou moins doués 
pour certaines catégories de sports , en les 
spécialisant à outrance, suivant leurs apti­
tudes particulières, on obtient, certes , des 
résultats extraordinaires en font que phé­
nomènes . Mais leur équilibre général en 
! ouffre . 

Fout-il !upprimer la spécialisation spor­
tive ? Non, cor c' est une forme d ' épa­
nouissement créatrice de satisfactions mo­
rales et d'encouragements à la perfecf ion . 
Mois à condition d ' adopler une cu l ture 
de compensation. Lo technique moderne 
o tendance à reconnaitre la néce: :ifé du 
standing complet du sportif : olh:éfüme 
général, détente, pédagogie du geste , 
nourri ture, désintoxication et v ie ! a ine. 

Il faut reconnaitre que la : pécia '. i: a­
t ion , par le! résuit-al·! qu ' e '. le obtient , est 
un stimulant puissant . Le : p ortif q ui ne 
brill erait en rien , aussi équi li b ré : oit-il, ; e 
d écouragerait facil ement la p lupart du 
temps. 

4° LE CABOTINAGE . 

On accorde une p '. u! gronde impor­
-i a ce, de no: jours , à la P! \'cho!og ie du 

• 
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sportif, et singulièrement du joueur. 
Le sport-spectacle crée des odeurs , 

tous ces acteurs ne sont pas foncièrement 
cabotins, mois on réunit toutes les condi­
tions pour qu'ils le deviennent . 

Toni que le port consistera à rassem­
bler des dizaines de milliers de p ersonnes 
pour voir évoluer deux dizaines de joueurs, 
on ne manquera pas de constater ce phé ­
nomène . 

Oue dire du professionnalisme? Il est 
logique . C'est la mission d ' une catégorie 
d'individus de distraire le public, cons ­
ciencieusement , exactement comme le font 
les odeurs de théâtre. C'est une profes­
sion et nous n' y voyons aucun inconvé­
nient. Mois devons-nous reconnaître ces 
exhibitions comme du sport ? Il est indis­
pensable que les maitres spécialistes, pro­
fessionnels ou non , donnent des démons­
trations publiques de leur savoir et de 
leur maitrise , ils servent d'exemples aux 
sportifs moyens et débutants. Parallèle­
ment, nous souhaitons un enseignement 
moral assurant l'équilibre individuel sur 
fous les plans el prévenant tout ce que la 
célébrité publ ique peut inspirer de va ­
nité . 

Les_ Noiurisfes doivent-ils bannir tous 
les sports et la compétition ? 

Nous allons examiner les arguments qu i , 
du point de vue naturiste , militent en fa ­
veur de certaines pratiques sportives. 

(Suife dans le prochain numéro). 
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' 9'-aut-il, C1tWi CÛ6 

COMMUNAUTÉS NATURISTES ? 

La tragédie de l'humanité, ce 
sont les vêtements. i les gens al­
laient tout nus l'été, tous leurs vices 
attrapés en chambre et leurs vilaines 
passions intellectuelles s'évaporeraient 
au soleil. John K N1TTEL, 

(Via Mala ). 

Précisons d'abord le sens du mot c com­
munautés •. Il 11e s'agit pas de monastères ou 
de phalan t ère s d'un nouveau genre ; mais 
seulement d e groupements ae gens ayant de.s 
intérê:s communs, à la fois matériels et mo­
raux, qui s'associent assez étroitemen t pour 
réaliser Jeurs buts communs. 

Des expériences de ce genre ont é té fa.rites 
en France depui s 8 ans et l'une d ' elJe est 
particulièrement réussie, je veux parler de 
la communauté « Boi monè~u , (1) à Va­
lence, qui group e 120 ouvriers horlogers avec 
leur famille, e t qui s'est donné essentielle­
ment pour règles : partage des béné fi ces au 
prorata de Ia valeur de chaque membre, élec­
t'1on d es responsables par les membres, pro­
priété collective des biens de production , en­
tre-aide et solidarité des m embres en cas de 
besoin, è~ffusion de la culture parmi ses mem­
bres, par 1.a création d'une biblioth que com­
mune, par des causeries et con fé rences, par 
la pratique des sports, et c. Grâce :\ des chefs 

( 1) • Boîtiers de ~l outres du Dauph iné • . 

Jeunes adeptes de LEIDEN (H ol lande). 

par H .-J . DE!.COU IU Architecte-Urbaniste 

intelligents e t à la bonne volonté de tous, 
la communauté est financièrement prospère et 
l'on peut parler d'une réussite :\ la fois maté­
rieJle et morale, laquelle n'a d'ailleurs pas 
été obtenue sans t5tonnements et sans difficul­
tés, surtout au début. 

Cet exemple est-il transposable pour nous 
et dans quel but ? 

A mon sens, la création de communautés 
gymnosophiques est une nécessité et voici 
pourquoi : 

Toutes les organisations naturis tes et gym. 
nosophiques actuelles, cluhs permanents ou 
camps de vacances, si bien oi:garnisés et si 
utiles soient-ils, on t un défaut commun : 

On y v,a pendant ses loi sirs , mais on n'y 
vit pas. 

H ors du t emp s souvent bref qu'il peut y 
passer, chac un de nous vit co mm e il peut, 
plutôt mal que bien, travaillQnt dan s une 
usine bruyante ou dans une burenu sans air, 
pour un sala ire souvent médiocre qui ne lui 
permet pas d'atteindre à la séc urit é, co mpro .. 
mettant sans cêsse sa santé par le surmenage,. 
la mauvaise alimentation, la vie trop séden­
taire ou trop fiévreuse. 

Nous som mes obligé~ , pour ne pas nous. . 
singulariser, pour conserver des ~mis ou des 
clients, pour garder le respert d-e nos voi~ 
sins, de nous plier à une fou'.e de préjugés : 
vest'1mentaires, sexuel s , poli tiques, e t c., dont 
nous connaissons pourtant l'inutilité ou la 
malfaisance. 

Photo T. Dissen . 
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C'est déjà très bien qu'il y ai t des clubs 
g ymnosophique~ où l'On pu;sse aller 1c sa­

.-., mcdi et le dimanche pour se reposer, prendre 
un bain de soleil ou f:iire un peu c:c !tport, 

1mais ce:a ne suffit pa s . 
L a diffusion des idées gymno~ophi(Jucs a 

d é à permiCi à beaucoup d'en tre nf)u.; cle de­
Venir m eilleurs, plus sages et p:us libres, 
plu s soucieux de la santé e t de la beau t é d u 
corps en mê me t emps Que de celles ie l'âme, 
n1 ai~ néanmoins aucun de r,ous ne peut se 
vanter de vivre complètement suivant les prin. 
ci pes gymnosoph ÎLJues. 

l so:és e t d is persés dans une société qui est 
à l' opposé de no tre idéal, nouis ne pouvons 
pas réaliser pleinement cet idéal de vie_ Voilà 
pourquoi il es t nécessaire de nou~ grouper 
plu s étroitement et d'une façon nouvdle. 

Le but à poursuivre es t cle l rouµc:r les :1.èep .. 
te~ voulant vivre :intêgralentt!ut et toute 
l'année en véritables gymnoc;ophcï- et pour 
cela créer en une enù, vit hien chr..i~i, à pro­
xi mité des grandes vit:es si pos iblc, des sor­
tes de vi:lages naturistes avec mais ons, école, 
c rèche, terrain de sports, coopérative d'achat, 
a t eliers et exploi t ations arci sanalcs , indus .. 
trielles ou agricoles. 

Bref, tout ce qu 'il faut po ur ,·ivre. 

li 
In utile de d ire q ue la créat ion de ces com­

munautés nat uris tes ne peut se faire ni en 
un jour, ni sans effo r ts . 

Il fau t pour ré ussir <'.es hom mes et des fem­
mes courageux e t travailleurs, ayn.n t le sens 
d e la solidari té et le désir de s'élever mora .. 
l e meu t et physique ment jl faut,. des capitaux 
e t toute une organisatJon juridique et écono­
mique que ne pourra se faire que progressi­
ve ment et par étages. 

Mais aucun obstacle n·e s t in~urmontablc à. 
-un groupement bien dirigé et marchant tou­
j ours dan s le mê me sens avec prudence. 

L e tout est de bien voir le but final à at­
teindre et les avantages qui récompenseront 
l'dTon. Voyons donc commen t une comm unauté 
gymnosophique pourra être crganisée 

1' Organisation matérielle 

La communauté aura comme centre un parc 
". c loisirs avec piscine, terrain s de . eux, pe­
louses, etc., comme i1 en existe déjà dans la 
µ:upa.rt des clubs naturi stes. 

:\lais la nouveauté de ce centre sera dans 
ses dimt!nsions ass =z vastes pour comprendre 
cb.n son er.ceinte un groupe de mai sons ave c 
jnrdins où logeront les familles naturistes 
composant la commun.auté. 

Pour le s cé:ibataiires adultes de~ eux sexes. 
il faudra construire un cl ub d'habitation avec 
restaurant , salle de: rénn in11 , etc. 

A proximité des habitations, une école pour 
les enfants, av ec jardin d 'erfn.nts pour les 
petits , et une coopérative d'achat permet­
tant aux familles <le s'approvisionner à bon 
co mpt e 

Enfin; nussi b'.en aménagés et outillés que 
po~s ible, des ate:iers de fabrication où pour­
r ont travai:Jer une partie ics me mbre~. 
~• M <!yens de réalisation 

Pour l'achat d ' un d omaine, il sera néressai re 
de cons t ituer une société im mobi:ière Ce sera 
un placeme11t stable pour :es sympaÏ.h,isnnts. 

Pour les co nstructions, l'E t a t donne main~ 
tenant de s ubven t ions Jmporta nt es e t il es t 
poss ible aux adhé rents de se grouper en 
Société Coopéra tive rl'J-1 .B.1.l. pour recevoir 
ces subventions. Pour benucoup , ce sera la 
mdlleure façon de rés oudre 11.inquié t an t pro .. 
blème du logement. 

Pour faciït er !e <'ébut, il serai t souh ni. 
table de trouver une gr.1.nde propriété corn .. 
pvrtant une ancienne maison bourgeoise po u­
\·ant ê tre divisée en appartements sans trop 
d e travaux. (Suite page 10). 

Au Scottish Solarian Club (Ecosse). 

/ 1 



Questions posées par des Lecteurs 

Désirez -vous 
• savoir ? • 

Question n° 13 : Pourquoi la plu­
part de vos pho:os g mniques 
sont-elles de profil , dissimulant 
ains i les sexe ? (Divers lec­
teurs.) 

Vous semblez ignorer que la loi fran­
çaise n'aulo rise pas l'oxposit ·on cl la vente 
publique cles magazines publiant de pho. 
los non relouch ées, ainsi que cela se pra­
tique dans plu ie urs pays ét rangers . 

Si les phot o· sont de face, il nous faut 
les retouche r (r'es l ains' que procèdent les 
anglais). Le ré ulla l nous parnîl encore 
moins heu rr ux el c'est pourquoi nous év i­
tons ce gen re de pholos 

La retouch e atl ire ce rlainemenl davan­
tage l'œil que si l 'on avail lai sé aux 
personnages foui les cc naturel ». Le natu­
r istes eslimr nl, à juste ra· so n, que ce sont 
les retouches qui sont immorale . 

On s'efforce de cacher cc que loul le 
monde connaîL parfaitement bien. 

* 
Questi on n° 14 : Pui. que la plu­

part des clu nalur istes n 'ac­
ceptent que des couples, pom­
q~toi ne créerait-on pas des 
clu bs strictement masculins ou 
féminins? (L. G. Rouen. ) 

Nou avon déjà répondu (Q urs lion n° 3) 
sur le fond cl e ce ll e que lion . Rien n 'em­
pêche pr r onne cl'n11Hir dC' te ls clubs ou 
des solariums séparés (il en ex isle un à 
Stra bourg, ou,·erl au publ' r). 

Nous arlm r tlons très bien que, pour faire 
du sport, la mixit é n 'es t pas nécessa ire. 

Mais un cen tre gymnique n'e l pa es. 
senlie llemenl un c<'nlre sportif el l'une des 
plus grand e \'aleur morales clu nudisme 
est de rr 11rlre l'ai> ence de Loul vêlement 
possible entre gens des deu~ sexes. 

Des club sépar s ne pourraient consti-
tuer que d p:s aller. pour une détente 

a sez brève. La vie de camp, qui implique 
so uven t le camping e l deux jours de week­
end en pleine nalurc, perdrait ainsi une 
g rande parlie do son ch:trme el de son in­
lérè t e t crée rait une habitude soc:alc con­
tre laq uelle nous lu i Ions précisément. 

* 
Question 11° 15 : Le cc minimum » 

est-il aulor·i sé sur toutes les 
plage pou r les hommes? 
(A. B., Paris. ) 

Léga lement , nous ne voyons pas qu'il y 
ail a allenlat à la pudeur n du moment que 
les parties sexuelles ont recouvertes (voir 
ques '. ion N° 12). A savoir si ta Municipa­
lit é n'a pas pri un arrê té réglcmenlanl la 
tenue de bain. De toute façon , n' em_ 
ployez le minimum que sur les plages 
naturi les el dé cri es cl respectez los usa­
ge vc limcnl aires e n ne portant que le 
sl ri t minimum aulorisé par l'opinion. 

Fro·s er ccl'e opinion dans son senti­
m en t c!e la pudeur n'est pas toujours se rvir 
le naturisme. 

* 
Réponse: Mm e M. F. Pari s . 
Vous n 'o ez vous mC'ltre nue devant -.otre 

f1ls parce que, en chem ise de nuit trans­
paren te. vous a '. tircz cc déjà » ses regards! 
Comprenez bien que ce qui u atlirc » n'est 
pa la nudité naturelle, mais le désha­
bi ll é. 

èans ce~~.:::. p~~a~:C~~ée lue par ~ 
30.000 personnes au moins. Celn vous 
aurait coûté seu lement 1.200 francs._ 
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TRA V AIL D'ÉQUIPE 
'olrc r<'fc>r<• nclum a eu un 1 1 succès q ue 

'nous n':n ons pas 0ncorc eu le l~1np · de 
ven tile r les cen taines de ré ponses qu i nous 
:son t pan c 11 ues. 

1 D' un prcmi r r c ~amen , il r<'•so r l q u nos 
jleclcur · d r m anclcnl a , cc le p lus d ' ins is_ 
_lan cr : 
i ]0 Qu!' « La \' ir au olc il » panli ,c 
!me 11• u 1• ll. ·111 c nl . 
l 20 Qur le• pap ier soil a111flior{•, m è 111c au 
prix <l 'u110 cl' 1n i11 ulion de pag<s. 

3 Q11ïl y ail cl a ,anlag<' ri µrandt's c l 
:hello pholo, , en upprimanl s 'il le ftlul 
0

c<•llcs clc pe lil format. 
40 QnC' la plupar t des ruhriqn <', aclu l­

ie soi •11 1 mai11l !' n 11 t•s ((•ga lc11H•11l le for­
mat e l l 'a ll ure gé11~ra l 0

} mais (f il <' le Ion 
.d e a rlicks soil plu, ,i,anl , 111oi11, doc­
lr'.na l. 

Une charmante a depte 
à AIR et SO LEIL 

5° <, u ' u nc plu grandP plaro soit ac­
<·ordfo au><: infor mai ions na l uri 'les !ran­
rabC' · C' I é tran gères. 

En d ehor- do ces gra ndes l ig nes, nous 
a , o ns fa il une r ich e moi son d ' id ées dont 
no us rc rn orcio n nos IC'c leu rs ; n us Len_ 
lrrons de m c ll rc cc · idées en va l u r dans 
1111 proche ave ni r . 

CO 1CL 10:N PH. TIQ E 
« La \ ic au olc'I » para il ra m cnsucll c-

111<'111 11 parlir du prochain numéro (m ars 
1951). rnr 16 page , papi{' r glacé, pré en­
talio n e ncore plus soi" néc. 

JI sc;.a lcnu compl c des vœu'l de nos 
lcc lc 11 rs. 

Les augm c nlalions consla nlcs des frai 
cl' imp rc ion, de papier , do photogravure 

1 do no- fra i généraux, IC' · frai de ma-
11ul c nlion cl d 'c~péd "ii on de 12 n u méro 
pa r a n au lie u de 6, 11 0 nou pc r mc ll<'nl 
m a lh <:' urc uscmc nl pa de réd ui re nolre 
pri ><: do , enlc. 

Les condi ti ons de , c nl au numéro re -
le n t do nc fi ,ée 11 : 50 fr . pou r la f ranco, 
75 fr. pour l 'E lra n::rc r . L'abo nn ment an-
11 11e l c l en conséque nce mod ifié, ma is 
l 'abonn é pa iera moin che r q uo l' achc leur 
a u numéro (500 fr . po ur 12 nu mé ros). 

To us les abon ncmcnl - r ç u j u q u 'au 15 
j:111\ ie r à l 'a ncie n ta rif, a in i q u<' le abon _ 
11 !' 1n C' 11I e n cou rs , bénéfi ci ronl des nu-
111 ,• ros supplémc11 la ircs j u qu ',1 la dalc 
nor,n a lc de le ur expira ti on . 

Dès que le nomb re d ':1honn 6s le pcr­
rn cll ra , no us 11011 propo 011 s d ' augm cnler 
p:,r l:1 ui le lo nombre de page 

Fa il<'s de noll\·caux abo nn (- dans voire 
C' nlour;1ge . 

Il a rri, c q ue des abo nni's ne rcçoi, cn t 
pa · le ur n urnéro. Nou~ le rc- g-rollo ns vi -
1(•111 <' 11 1 e l no us remplaçons l<'s numéros 
P~arl-s. S o lre senicc u adrrsograph n 
i• la nl h'c n l<'nu, ces " fuil cs » sonl donc 
,• , lf ri f't irc·:- cl nou:-- n 'li (· ilon..: pas c1 1âq uc 
mois " ,U•pose r des r(•cl:unal io11 a u , P .T .T . 

Po ur p lus ri e sù r<:' I(·, 1 cl ,•ur, Il l ' E lran­
~c•r c• 11 pa rl i<;uli0r , abo n11 c-z-, us sous pli 
/l'rm é. 

Ce sont les abonn ements 
qui permettent à une r evue 
de tenir et de se développer 

ABONNEZ-VOUS SANS TARDER 
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NATURISME 
par Georges ROU SSEAU 
Président des A.D.IL. 

* 

Pour prnscr, il faut d'abord vivre. 

Bernard , 1M10T, 

(« llomnics cl J\londcs »), 

Au sujet de « Naturisme et Gy mnosophie en 7 Points », par C. Rousseau, une 
µ0Lémiqu11 amicale s'est engagée entre l'cmtetir et R. Fize, Président des « Naturistes 
de Provence », concernant le sixième point, 

Nous avons publié dans notre derni er numéro, sous le litl'e de « Naturisme et Piura,. 
lité Sexuelle », un article de R. Fi:e. On trouve!'a, dans le pl'ésent numéro, la l'éponse 
de G. Rousseau. 

Nous rappelons, en celle occasion, que noire magazine est une tribune libre oil, les 
diverses tendances peuvent s'el·pr·im e,· lib!'em ent. Nou•s profitons de cet échange d'idées 
pour donner à nos lecteur.< l' c.rposé définitif des 7 point! de G. Rousseau. 

Lo nal 11rismc c l 1111 cnse rnlil e do pra. 
tiques, qui a pour bul : 

L'amélioration de l'indiv itl11 par lui­
mème, lanl a11 poinl de nie phy ·iquc e l 
moral que mC'nlal , par : 

C. - Lo retour à une , io saine cl plus 
conforme ;n1\'. lois de la nature ; 

2. - L'ab lincncc de l'alcool cl progrcs­
ivemenl celle du tabac ; 

3. no alimenlalion aine cl sobre 
avec priorèlé aux alimcn ls crus, c'esl-à­
dire vivant . 

La con ommalion des procl11ils animaux 
ne devant y ê tre admi e qu'à faible', dosC's, 
et à doses très mod érées celle de boi -
son et produils alimentaires excilanls ou 
concentrés. 

Taules viandes (po' son compri s) doh·ent 
en êlre éliminées progrcssh·ement e l ui. 
nnt le Lem péramcnL de chacun, ju qu 'au 
slade de régime non sanglant re pcclant 
la vie, allanl ainsi jusqu 'nu nalurisme in­
tégral appliqué et vécu. 

4, - La praliquo de la nudité intégrale 
individuelle ou en commun, des bains 

d'air, d'!'au, de olcil, des jeux, de sporls, 
de la culture physiqu cl de excr ice de 
rC' piralion consciente. 

5. - L'entrainement au calme, à la mai­
trise de soi, le développement de la mé­
moire el des facullés d'observation. 

Par la cullure de l'esprit (lequel doit 
Nrc large cl non conformi le) en s'inilian t 
au gra nd livre de la nalurc, clans le but 
tl 'unc amélioration constante de l'indiv:du 
en dehors do Ioule philosophie, dogme, 
religion , parti ou système quelconque. 

Le naluri le devant lrou"er la vérilé en 
lui-même cl se libérer par lui-même ; 

60 POi T. - Le conlrôle con c:enl, vo. 
lanlaire e t raisonné de la sexualité. i la 
pluralité sex uelle sembl êl.re nalurcllo, en 
revanche les abus , aussi bien que l'absti­
nence trop prolongée, pcuvenl déterminer 
chez ccrlains sujels un déséquilibre ner­
veux préjudiciable à leur organisme. Le 
naturiste doit donc, tant sur le plan phy­
siologique que mental, se libérer de l'es­
clavage sexuel el, par un contrôle judi­
CÏC' ux de sa sexualité, établir en lui tine.-
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saine harmonie con forme à ~on lempéra_ 
,..,. menl. 

7, - L'a mour enve rs ses semblab les el 
ses frères inféri eur . Toul le mal ex i l,rnl 
dans le c ur de l ' ll om mc doil di spa r.iîlre 
au con lacl de la Na ture. Le nalurisle doil 
donc êlre contre Iou le vio lence e l Ioules 
g uerres c l œ uvre r en fa,eur de la paix 
en l.re I hommes de Ioules le races. Paix 
e ntre les hommes e l Paix dans les cœu rs. 

Cel e nsemble quo form e le n;iluri, me 
lei que nous le concevon , esl le seul 
idéa l, gagcons-nou , qui so it ca pab le de 
sauver un e civilsa l:on en folie qui se dé­
compo e de jour en jour. 

Faut-il créer 
des Communautés Naturistes ? 

( suite de la page 6) 

En ce qui conce rn e les entreprises écon omi­
ques qui doivent permettre à la com munauté 
d e vivr e par elle-même, c' es t là où il faut 
être le plus prud ent. Au début , les membres 
de Ja co mmun a uté dev ron t con ti nuer d'a:Ier 
travailler e n dehors -e t c 'est pourquoi il y 
a intérê t à se placer à proxim ité ''une 
grande vill<:, 

3• Buts sociaux et moraux 

Un e t elle co munaut é ne doi t pas avoi r seu­
lem ent pour but de faire vivre ses membres 
av<:c plus d'hyg,iène et plus agréab'.ement Ce 
serait un idéa l un peu coun. · 

Il faut qu'il se crée entre les me mb res une 

véritab'.e solidarité d'intérêts et de vie, e t 
pour cet.a. il r~uaît nécessaire d ' appliquer les 
règles qui font la va'.eur socia:e de • Boi­
mvnd:tu • : partage équila'ile des profi ts, sui­
vant :es capacités e t les besoins de cha cun , 
é lection d es rtspou,ah:cs, propriété co:lective 
des bi en de production, en tr'aide, réunions 
cc cau!<-cries développant la culture jntel:ec­
tu ellc et artistique de~ membres, <t e. 

Sans empiéter !--U r l'indépendance légitime 
d es in dividus et C:es familles, tous ces moyens 
<l oive nt permettre aux me mbr es de la co m­
muuaut é de se mieux connaître et d'avoi r une 
vie col:ectivc fructueuse. Partageant le mê me 
idl:nl gy mnosophique, ils pourront, en vivan t 
a i11 s i, mi eux s'affranchir des pré ugés d 'une 
fau sse morale, pour re trouver une véri table 
morale nature'.le, conforme aux besoins pro­
fonds de la natu re humaine. 

Vo ilà le but à atte> '. ndre. Pour l'atteindre, 
les diffiru !tés ne nHi.nqu cron t pas e t seuls l es 
persévérant s réus ~i ront. 

'l ais la réu~~ite !--C ra d'un tel intérê t pour 
les membres eux-mêmes d'abord qui verron t 
l eur vie devenir plus facile et plus belle, et 
ensuite pour la va!eur de propagande et 
d'exemple que constituerai t le cen tre gy m­
nosophique d'expérimentat ion sociale, que cel a 
vaut bien la peine que ceux qui se sentent 
les capacités nt.!ce!:isaires se réunissent pou r 
en entrep rendre la réalisation. 

NOU VEAUTE 

EROS Dictateur 
Enquête Eurcpéenne sur l'Amour 

par J\ lar cel II E R VIEU 
Editi ons de c Vivre • 

Franco recom mandé . . . . . . . . . . . 35;) fr . 
Etranger .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. 370 fr 
Commande s reçues à , La Vie au Sc le:I~ 

C;s jeunes naturistes ne respirent-ils pas la san té ? (Scheveningen, l loll and<:), 

r 
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par Po ul FEHLMANN , G e nève. 

Héli o port a pou r but de favo ri cr el de 
grouper le effo rt contribuan t au déve­
loppement harmonieu x des facullés physi­
ques, mentales el spirituelles de l'être 
humain , par la pra tique d' une culture 
ph ys ique rationnelle el l 'observance des r è­
gles de Yi e auta nt que po ible conrorme 
aux to·s im muables de la na ture. 

lléliosporl répond ,.,ux e poirs et au x 
dé irs de ce ux qui rêve!)! d ' un milieu où 
règne une · bonne ca maraderie e l la plus 
g rande franchise, el o ü l'on pui se lrou rn r 
des di !raclions sa ines et les joies douces 
d ' une vie plus smple, plus cla: re, plu 
heureuse. Pythagore e t Hippocrate onl in. 
diqué déjà le chemin à suivre, el Socrate 
a lu pour nous, ur le fronton d u tem ple 
de Delphes : « Connais-loi loi-même "· 
Héliosport s 'interdit tout e prit seclai re el 
toute pral:que politique ou religieuse. 

Il a pour emblême le soleil , sourre de 
vie, tournoyant sur un fond oran gé, cou-

leu r de l'a urorn cl des épidermes bronzés. 
Hélio po rt offre la « gym " des fa milles , 

01'1 vont, le même soir, m ari et femme. 
Cet élément •sl u n fac teur appréciable de 
slabilil6 pour notre as· ociation . C'est un 
sport cl6las ant el cl'oi1 la co mpétition com -
111 u 11 6ment prat:quée es t excfue ; il res te 
cle lou lem p. lo lien idéa l entre hommes 
qui aspirent 11 ;i méliorer e t conser ver la 
sa nt é. 

l. ' i<lée n '~s l pas neuve de constituer à 
Ge nè, e 1111 groupem ent naturiste pour 
remplace r la dé funte secl.ion loca le de la 

ociété suisse d 'hyg iène naturelle " (Na­
lurhoih•crein). Pendant les longues soi­
r ées creuses de la mobilisa lion , quelque 
part en uisse, e lle ava it ge rm é dans l'es­
prit do deux amis songeant déjà à quels 
tra vaux con truclifs ils se voueraient dès 
leur retour i\ la vie civ:le. Dans les moin­
dres détail s, lCl ule la structure , les insignes, 
les rr ali sations poss ibles furent arrêtées ; 

L'entrée pittoresque du Club du Soleil. 



on décida de l,annir le mol II naturism e » 
-, du vocabulaire pour éviter la confusion avec 

les nucl:s tes de groupes dits naturi stes déjà 
ex istants. Au lie u de II Société naturiste », 
d'abord retenu , on choisit le nom II Hélio­
sport », c'es t l 'abrégé symbolique de : 
11 Groupe héliophile de sportifs non-fu ­
meur , abstinent e t végétariens, section 
romande do la Soc:élé Naturiste des Doc. 
leurs Ourvill e. » 

Le programm e élaboré en ce mois de 
mars 1940 devait comporter : 1) Etablisse­
ment d'un lorra in de camping avec ins­
tallations sa nitaires cl casiers-ve liaires ; 

2) Insla ll alion d'agrès, de pistes de 
course el de sau t, de terra ins de jeu, ainsi 
que séance de n-ymnaslique pour un en­
traînement physique à la portée de cha_ 
cu n el sous contrôle méd ica l, Iou les om­
pélilions étant exclues ; 

3) Création d'un cmplaccmcnl ré ervé 
aux enfan ts, avec pi cine cl jeux, gar­
dienné, a fin que le éjour devienne une 
détente complète pour les parents ; 

4) Port d'un slip (e l d'un sou licn-gorge) 
clc coupe cl clc tissu simple, s'éloignant 
de l'exhibilionnismc vestimentaire des pla­
ges; 

5) Construction cle clôtures cl conserva­
i.ion de rideaux de verdure, pour permeL 
lrc la pratique cles sports en plein .iir cl à 
l 'abri des curieux. 

ous avi~~s clairement devant les yeux 

NATURAL LIVING 
Organe officiel de The I nternational 

Society of Natural L iving 
M ensuel illustré , 12 os : 3 dollars 

Spécimen contre 7 coupons-réponse int. 
Geralè• Franklin WRIGHT 

publisher, Sand point, Idaho, U '.s.A. 

Revues nudistes a llemandes. 
Frs 

Mensch und natur (7 Nos) chacun 230. • 
S01U1enstrahl (5 oe) 230. • 

Unser Dasein (3 'os) 165. • 

INTERNATIONAL JOURNAL 
Nos 1-5 (danois , anglais, ,allemand) 

No• 2-3-1, (franç:u s-allemanè•) 
Le Numéro franco . . . . . . . . . . . . 200 fr. 
Les Nos 1, 2, 3, 4 e t 5, ense mble 950 fr. 
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MODELLSTUDIER 
Magnifique album de photos 
suédoises, plein air et cstudio 

Franco : 280 fr. chaque album 
Une dizaine d'albums différents 

l 'image des foules de chez nous qui se 
vautrent au soleil d s plages el que le 
sport n 'a llire pas, e l le souvenir de ces 
magnifiques week-ends passés, en tenue 
très sommaire, à l 'ile de Médan, près de 
Paris. 'ous nous souvenions des travaux, 
des 1 clu res, des concour , de la 11 Fête du 
So leil » de années 1928 à 1933. Tous, 
homme , femme , enfants, y trouvaien t 
1 ur comp te . 

Cherchons à Genève quelque chose d'ap­
prochant , loin du bruit el de la poussière 
de la ville, où l'on pu:sse se· détendre les 
mu clcs san être, comme à la plage, le 
point de mi re des badauds. C'est déjà ce 
que clcmanda ien l, en mai 1941, un g roupe 
do jeune fill es dans La Tribune de Ge-
1tève. 

En élé 1946, apparurent les premières 
carl~ por tant la mention : 11 ll éliosporl , 
section spor ti ve mixte ». Nou pûmes dis­
poser cl e la sa lle de gymnasl:quc de Ma­
lagnou. Depuis, 32 bulletins d'inforrna_ 
lion onl re tracé les acti, ilés d'llélio port. 

De nouveaux « Hé liosport ». 

olrc bull lin fil exce llente impression 
auprès d'amis bàlois, su r le point de créer 
<'IIX-même une 11 a ocial'on pour la ré­
renne de la vie » ; il adoptèrent le même 
litre que nou , en bapli anl leur a socia­
Lion : 11 Vereinigung für Lei ensre rorm 
lle li os port Ba cl und Haut-Rhin ». Que 
nou reslail-il à fa ire, sinon préc: er nos 
bul , conten us dan noire fanircs le ? En 
cas de commu nauté parfa ite de ,•ues, nous 
n 'au rions rien objecté à ce que fanions el 
insig nes oient identiques. 

fa:s, il y avait clo d ifférences cloclrina_ 
les. lléliosporl Bà le el Haut-Rhin devint 
un club nudi te, possédan t un camp en 
ava l de Rosenau, en Alsace, qu'il clul quil­
ler l'année suivante pour s'in taller près 
de Lôrrach (Bade). 

'ou avons appri , en juille t 1950, la 
constitution d'un nouveau groupement: 
Hélio porl, Section du Club du oleil, à 
Troyes (Aube). · 

Voilà donc un mol qui plait. 
li csl bon qu e l'on ache qu'Héliosporl 

de Genève, dont les campeurs sont affiliés 
au grc>upe camping du Touring-Club 
sui se, s'en ~i nl loujour à la ligne de 
conduite fixée par es initiateurs. 

Toutes ces associations de même litre 
restent clone h'cn dis tinctes, el pos èdent 
chacu ne leur ligne de conduite bien dé­
fin ie. 

N.D.L.D. - Que notre ami Paul Fehlmann ne 
s'étonne pas du succès du totre • Hélio. 
spo rt ,, mot.force très leureux qui s'impose, 
De même s'est imposé, dans les pays sca.n. 
dinaves , la locution « Solsport • qui a la 
même signifi cntiion. 



tl, 

LE MÉdicAMENT--poisoN · 
-------------OU-------------
1' erreur d' orientaHon de la médecine classique 

« Vl VRB BTBN, c'est aussi viure 
longtemps, afin de pouvoir acheucr 
son œuvre. 

La maladie n'est pas toujours une 
fatalité inéluctable ; elle es t souvent 
la résultante de n os erre urs et de n os 
fau tes d'hygiè n~. , 

Ton destin dépend de ta santc, ap­
prends ce qu'il faut faire pour bien 
conduire ce corps dont tu jouis. 

Ton bonheur est dans ta santé c! 
ta santé est dans ta sc,gcsse. » 

« Médecine 50 ». 

Médecin, n'oublie pas qt1e l'organisme 
a ses propres défenses cl qu'il convient Sttr -
tout de les stimuler, et non de les anni­
h iler et de se substituer il ell es ensuite 
par des m éthodes aussi prétentieuses que 
dangereuses I 

Malade, souviens-toi que ta santé ·!e 
gagne chaque jour par un effort de vie 
conforme aux lois naturelles, mais ne 
s'achète pas en fioles et en cachets il la 
boutique du pharmacien. 

Le chimisme médical a fait fa illite, c'e t 
indiscutable. fédicament , piqOres, vac­
cins, ne sauvent personne - bien au con­
trai re, celle thérapeutique dangereu e 
ajoute son mal à celui de la maladie. 'ous 
pourrion citer mille noms de m édecins et 
biologistes qui se sont élevés contre la 
méthode chimique el ses « méfaits », Hier , 
Dr Rouhel Dr Carton ; aujourd'hui, Dr 
Chavanon 'Dr Tissol, etc. Voici la eau e 
des médic~menls , jugée en quelques lignes 
par le Dr G. Durville : 

« Quand les médicaments calment, ils 
arrêtent en m ême temps que la douleur, 
la r éaction ulile à l'organi sm e; ils ann i_ 
hilent les défenses du sys lèmo nerveux, 
du ro;e, e l ferment le rein. » 

Quand les médicaments, au lieu de cal­
mer, excitent, ils usent, sous prétexte de 
fortifier , le réserves de vie, au lieu d 'y 
ajouter. 

Les an tiseptiques que le m édecin fait 
abso rber à son patient pour tuer le micro-

ear Pierre MARCHESSEAU. 

Les rencontrent non pas eux seulement, 
mai aussi les délica tes cellules organ:que . 
Croit-on qu'ils sauront distinguer ce qu'ils 
doivent respecter de ce qu 'ils doiven t 
tuer ? 

Quant à la cause des piqOres el des 
vaccins, elle est solidaire de cel le des mé­
dicaments ; néanmons, pour p lus de o_ 
rel6, vo:ci ce que le Dr Carton en pen e : 

« Les vaccinations mulliples, dont la rage 
sévit à l'heure actuelle, constituent un 
danger pour la rési lance de l'individu et 
de la race - e l au i un leur re . En effet, 
Loule injection d 'un produit m icrobi en ou 
d'une albumine h élérog ne apporte une 
lare humorale, clésorgan:sc la spécificité 
inclivicluelle , alil le sang, fatigue les 
émonctoire , e l prépare de épuisements et 
des transform ation morbides plu graves 
que ce lle que l 'on supprime arlill cielle­
menl. » 

JI faudrait lire au si le coura geux ar­
ticle du Dr Tssol, sur les « Catastrophe 
des vacc:nalions » . 

En ce qui nous concerne, nous nous 
contenterons d'ajouter à celle condamnation 
générale, une simple observation : « La 
santé publique décl'oit chaque année en 
rai·son inverse du chiffre d'affair es des 
marchands de m édicaments et de vaccins, » 
Il y a des médecins par tout , des pharma­
ciens dans Lou les coins de notre· pa •s, 
des masses de fioles et de cachets sur les 
tables de nuit des malade .. . el r :en ne 
va plus. Les enfants nais enl mal, gran­
dissent mal, les adultes souffrent, les épL 
démies se développent, la race s'étiole et 
se meurt. Si le chimisme médical avait 
une valeur, depuis un bon demi-s:ècle q1;1'il 
s'exerce, il devrait avoir gagné la bala11le 
con tre le mal physiologique l la dégéné­
re cence de notre race I Hélas, il n'en est 
rien , bien au contraire I La m édecine des 
m c'cl icamenls, des vaccins e l des piqûres, est 
une médecine de alan. 

La médecinè moderne fait clone fausse 
roule. Dans celle lutte vainc contre le mi­
crobe, elle s'épuise ... el épuise nos forces . 
Il n'y a pas au monde, e t il n'y aura 
jamais une méthode triomphante du mL 
crobe el de tous les microbes. C'est un 
rêve de fou. Le microbe n 'e-t pas un mal;., 
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il faiL par tie de l 'animalité amb; an te et 
~, peul fort bien Yi vre en bonne intelligence 

avec l ' homme (les expériences ne man­
quent pas). Il - su rlll que l'être humain soit 
fo rt pa r origi ne et conserve sa fo rce par 
enlraîneme nl. Pasteur n 'ava it rien compr;s 
à la chose . Le terrain est tout, le microbe 
n 'est r ien . 

Si la médecine veut ret rou ver son éclat, 
q u 'e lle se lance dn n l 'élude des moyens 
pour réveiller el développer les immunités 
naturelles qui condit ionnen t la vie. Là est 
la roule de la Vér ité el du Progrès. 

Ouvrages 
de culture naturiste 

Dr. F ougerat. - L' Ho mme et la 
L u mièr e .. . . . ................ . ..... . 

Albert L ecocq. - L e N a turisme en 
10 R ègles .... . .............. . ... . . . 

A. D esca zaux. - Ca rnet d•' un Natu-
ris t e ................. . ..... . ....... . 

G a nd hi . - Gu ide d e la san t é ... . . . 
Dr Hanish . - L'Art d e l.:i res()'Î ra-

ti on . . . .•... .. .... , ....... . ..... . 
d 0 relié . . . . . . 

Dr H a nish - R enaiss an« indivi-
duelle · . .. .. ... ........ ........ . 

do relié ..... . .. 
D r Ha nish. - Prin cipes Al imentaj-

res . . .. . .. . ... .. ... . ... ...... . , .. . 
Dr Hani sh . - Epicure (Cuisin e Vé-

g é tarie nne) . . .. .. . . ...... . . .. . . . . 
Ur Ha .nish. - R ecettes c uli n.airc s, 

750 pages . . ............. .. ...... . 
Dr Manish - D iagnost ic per sonnel 
Dr I la nish. - Ma te rn ité H eureuse 
Ed. Mazdaznan. - M an geons plu s 

<le blé .. . . . ..... . ..... . .. . ....... . 
K. de JI.Iongeot . - L a Nuèité ... . 
K . de Mongeot. - L 'Abbé chez les 

Nudis t es ................... . ... . 
Dr P. Yachet. - Connaissance d e 

la Vie Sexuelle ... . ... . ........... . 
Marcel I-l ervieu. - Eros dic Lateur 
Or A. Prince et A. de Sambucy. -

Co mm ent rajeuni r ............... . 
D r P. Carton. - La Cuisine Simple 
Dr J'. Carton. - Enseignements 

N,,turistes (6 vol.) •.............. 
Dr P . Carton, - Apprentissage de 

la Santé (2 vol.) ....... . .. . ...... . 
Dr P. Carton. - Cure de soleil 

chez les enfan t s ... . ....... .. .... . 
Ed. Amour et Viie. •- Vivre sain .. 
Ed. Amour et Vie . - Se g:uérir soi• 

m ên1e ........• , ...•.....• , , •· •· • 
Dr J. Alglave. - Pour se préserver 

du Cane.cr ....•................... 
Tt. Cardon. - Pour mieux vivr-c 

(Méthode O urville) ....... : ...... . 
J . Marestan. - L a Cité inte r<!üe .. 
P r i\1:arc Lanval. - Propos d'un 

Sexologue , . . . ............ . .... . 
Pr Marc Lanval. - Viscissitudes de 

la vie sexuelle ....... . .... . .... . . . 
chiq ues devant l' am our ... ... ... . 

,. Pr M a rc La nval. - &rrières psy• 
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300 fr. 

45 fr . 

35 fr 
285 fr : 

375 fr , 
550 fr. 

325 fr. 
400 fr. 

375 fr. 

200 fr , 

MO fr . 
300 fr. 
300 fr. 

45 fr. 
200 fr . 

190 fr . 

t.00 fr , 
300 fr. 

390 fr . 
400 fr . 

550 fr . 

300 fr. 
260 fr. 

360 fr. 

100 fr , 

300 fr, 
225 fr . 

475 fr . 

475 fr , 
'75 fr . 

DÉFENDEZ-VOUS .. , 
co nlre les aliments déna­
turés, qu e nous impose la 
Vie moderne. 

VITAGERMINE 
Fa rine au germe de blé 

équilibrera el régularisera voire 
nu trition , reslaur ra vos cellules 
nerveuses, sanguines, musculaires, 

par SES \'ITAMU\'ES, 
ES SEL l\U:\'ERAUX, 
SE PROTEl~ES, 

SES DIASTASES. 

Super-aliment pour tous 
dans Lous les cas de fa ti gue, 
de surmenage de dépres­
si on. Recommandé par tous 
le. médecin naturis tes. 
♦ Peat itre 1tilisf attc co11ti■ailf 1101 i■ cu,fa iht . 

Prix: 3 boile franco 550 F . . 
VITAGERMINE , Vi llenave d'Ornon 

(Gironde) 
Notice scientifique cont re 2 t imbres 
- C11di1io11 niciailu paar lu pays étraaren -

Pr Marc Lanva l. - L ' Am our so us 
le masque (enquê t e ) ... . . . . . . ... . . 

Pr Marc L anva l. - L e con flit con, 
j ugal . , . . . .... . . . . .. .... . ... , . ,. • 

P r :Marc Lanval. - Comm ent inhier 
nos en fant s à la Vie ::,exuel!c .. 

A O ra in - S cien ces d e l'H omme 
·et Car~et de Santé . . . .......... . 

A Ora in. - Carte des Vit a mines . . 
D r F. Le febure. - L es Homologies, 

Archi Lec tu r,c Cosm iqu e ........... . 
R . T ocquet. - L a Vie d ans la Ma-

t,ière e t dans le C osmo s . ...... . 
Dr A. Costler et A. Willy_ - Ency-

475 f r . 

, 75 fr. 

90 fr . 

210 fr. 
120 fr . 

930 fr. 

360 fr. 

clopédie d e s Connaissa nces 
sexuelle s . . ... . .......... .. .. , . . . 950 fr. 

do relié . ........ - . , .... . . , • 1.250 fr. 
C K erneiz. - Le Yoga d'C l'Ocpi-

·dent . , • •· • • •· · · ·· · · · · ·· · · · · ·· · · · · · 
Albums : 45 us, par And ré Steiner 

45 rus exotique , par 
Paul L Fachetti .......... . . . ... . 

· 45 Nus, par L . Albin-
G uitlot, etc. . ... .. ........... . 

45 Nus, par André de 
Dien es (2 vol. difl.) . .. .. . . . .. , .. . 

360 r . 
400 fr. 

400 fr. 

400 fr, 

400 fr. 
Ouvrages .angla,is illus t rés : 

I déal iianhood . . . . . . . . . . . . . . . . • . . . 360 fr. 
Beauty & Naturis m ... . ....... . ... · 360 fr. 
British Naturi sm . . .. . .......... , • • • • 360 fr 
Sunshine & Naturism . .. .. .... , •, • • 260 fr: 
R omance & Naturism ... . .... . .... • 260 fr. 
Sussex Maidens ..... . . . .... , , • • • • • • 260 fr. 

J O!indrc à toute co mmande, pour frais d'.cn~ 
voi, 20% jusqu'à 500 fr. Au-<ies sus de 500 fr 
15%. R cco mmaod•ation en pl u s (40 fr.). 
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MAILLOL - L' Action enchainée. 
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SUR LA COTE SAUVAGE 
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Photo Colin R . Clark. 
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4 .IIIIIIR 1111\r I llllllc 11111\r li l llllli W lll!IR 11111111 ~11111 IIIE 
, ____ _, 

Dans la série d 'art icles q ue, dep uis sa 
création, la « Vic au o leil » a publiés sous 
k titre « Arts et Nat urisme », nous avons 
examiné les dive rs aspects sou s lesq uels le 
nat urisme a influencé les arts . 

Et , nous som m es arrivés à ce tte constata­
tion , c'est que la forme la plus influencée 
par le naturisme es t précisément la plus 
mode rne : le cin ém atographe. 

L 'un des prem iers f ilms naturistes était 
intitulé « Physio polis » et , relata it les ef­
fort s des pionniers de la Société Naturiste 
de Villennes. 

Ce fui ensuite l' extraordinaire « Marche 
au Soleil », film allemand qui présentait la 
vie des centres allemands de nudism e inté­
gral . La présentation était fa ite par le Doc. 
tcur Vache/, qui vantait les bienfaits de 
l 'cx pasition du corps in tégralem ent nu aux 
rayons du soleil. En m êm e temps qu e ce 
film , en exclusi vité, au Cinéma des Folies 
Dramatiques, une attra cti on de grande 
classe était donn ée par la danseu se Colette 
A ndris, qui avait réussi ce tour de force : 
se présenter ntégralem ent nue sur la scèn e, 
tout en respectan t les règlem ents de police 
en vigu eur . Son n um ér o était l'ill11slration 
vivante des images présentées sur l'écran . 

D'au tres films de courts m étrages ont été 
donnés par la suite. Ce furent " A u-delci du 
Rhin », fi !m nl/em and qui avait le grand 
tort d'être présent é iron iquemen t par 
u n chansonn ier. « La vall ée d u nu », fi lm 
américain, rela tait la vie des camps de ce 
pays, mais sen tait un prt1 l'apprêt et le 
factice habituel aux productions d'Outre­
A tlantiq ue. 

Le meilleur fi lm a été « Hori:ons nou­
veaux ». Tl n'a pas fait beaucoup parler de 
lui et a été très peu représenté. Il mettait 
cependant nos théories en 1•alenr en les op­
posant <i une existence artificielle. 

Les premières scènes se pa.•sent dans un 
bureau, comme il y en a tant dans Paris. 
A la fin d'une semaine d'été, un jeune 
homme el une jr.u.ne fille se donnent ren. 
dez-vous pour le lendemain, jo11r de confié. 
Ne sachan t trop que faire . nous les 1'0)'0ns 

à 11n c fête forninc : manèues, tirs, baraques 
diverses semblent 1inssionner le garçon, 
alors que la jeune fille ne s'amuse pas du 
tou t. Elle quille donc brusquement ce 
gar,on cl s'éloigne, sans but. C'est alors 

par GILLES. 

qu'elle rencontre une de ses amies qui se 
rend à la piscine. Ell e y entraine notre 
héroïne, el celle-ci semble y prendre un 
plaisi r extrême. Un peti t groupe sympa. 
tique se forme qui décide de partir cam­
per. Petit voyage aux environ de Paris el 
installation du camp au bord d' une ri. 
vière. Le soir , feu de camp et chants. L e 
lendemain m ati.n, réveil et to ilette, et 
bien entendu , bain dans la rivière de tout 
le m onde, intégralemen t nu. Notre hé­
roïne, étant néophyte, l1ésile un peu, 
ma is devant l 'exem ple de ses amis, la joie 
de viv re et le bien-ê tre entrevu, se décide 
enfin. 

Il est regrettable q11e cc film n'ait pns 
été joué davantage. Il aurait apporté un 
précieux concours pot1r la propagande en 
fave ur , n on seulem ent d u naturism e, m ais 
du cam ping et d u nudisme intégral. D'a il. 
leu rs, la plupart du tem ps , les cam peurs 
sont des gen s qui font du naturism e, exac­
tem ent comm e le héros de Molière, J\fon. 
sieur Jqprdain , faisait de la prose . .. sans 
le savoi'1 . 

* 
a pJtO.p,0.d, d'un /ifm 

D'abord par son livre, maintenant au 
moyen du cinéma, André Lobarlhe nous 
af/i rme que « L, Vrn co" lllNCE DEMAIN ». 
Et il nous montre les merveilleuses possi­
bilités qu'offre la science à l'homme du 
XX8 siècle, sans oublier de nous prévenir 
en même temps des risques que nous cou­
rons. En fait, il illustre le problème du 
choix. 

Certes, nous ne devons pas et nous ne 
pom•ons pas nous désintrrcsser de la 
science. l\'otre monde moderne, dans sa 
stn1clure actuelle et avec son énorme po­
pulal.ion ne peut vivre sans les techniques 
qui sont les applica tions de la science, mais 
son premier devoir est de veiller à ce que 
la science ne continue pas <i vivre sans lui, 
après lui , toute setile, représentée par 
une réartion en chaîne qu'on n'aurait pas 
pu arrêter. En d'autres termes, et sans 
jouer sur les mots·, il nous faut prendre 
(larde à ce que la vie ne finisse pas de­
main, ce qui est pour nombre de nos 
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contemporains la grande peur d'aujour_ 
,1 d'hui. 

Le choix est facile à faire. Pourtant , ce 
nuage radio-actif que l 'on voit dans le film 
est lourd de significaton. Dans l'esprit du 
specta teur, à ce passage, le f ilm pourrait 
aussi bien être intitulé cc Science et Paix » . 
Mais Labarthe est optimiste. Il a déjà écrit, 
par ailleurs, qu'il croyait que la science 
elle-même f erait r eculer la guerre. Nous 
souhaitons tous que l 'avenir confirme 
celte prophétie, pufsque le présent ne le 
fait malhcuresem ent pas. 

En tout cas cc LA Vm COMMENCE DE­
MAIN » a une allure prophétique. Jean 
Rostand et les perspectives de la biologie, 
Joliot-Curie et l 'atom e, Le Corbusier et 
l 'habitation urbaine de l'avenir, sont les 
élém ents prophétiques m ajeurs de ce film. 
Sartre et Picasso sont les hommes d u pré_ 
sent, Sart 1·e nous accuse, Picasso vil et 
travai lle, indifférent. Sartre n e n otrs ap­
prend rien de n ou veau , mais i l es t sou­
vent n tile de répéter, mêm e les év idences. 

ILE DU LEVA~T 

A la recherche des coquillages . 

Rostand nous effraie quelque peu. En ef­
fet, on accepte volontiers que la science 
transforme et modifie la matière inerte, 
mais on n e tient pas à ce qu'elle fass e de 
m êm e pour l 'ê tre humain. N'en déplaise 
à Jean R ostand, n ous préférons le natu­
risme . Le Corbusier nous en rapproche en 
nous faisant rêver d'appartements plein-s 
d'air et de lum ière au milieu de la nature 
et à cent m ètres de haut . On y accéde_ 
rait en h élicoptère, le m ême qu 'on n ous 
montre dans te film où il joue le rôle 
d'un élém ent pertubateur. En effet , on 
ne sait plus s' il est du présent ou du passé 
lorsqu 'ensuite évoluent la sot1coupe vo­
lante et l'avion-fusée. 

Mais qu'importe, " LA V1 E COMM ENCE 

D RM A 1N » est un film à thèse, u n excellent 
docttm ent qui obl ige à réf lécliir , un film 
r.urieux où les savants et les machines 
remplacent les vedettes. C'es t sans do ute 
pour ces raisons qu 'il n'a pas été ciccueill i 
partout avec enthousiasm e par les crit iques 
de l 'art pour l'art. Ceux-ci oubli ent pro­
bablem ent que le cinéma, avant d'être un 
art est d 'abord u ne techniq ue et peut ; par 
~o nséquent, et de temps en temps, serl'Îr 
a qticlque chose. 

R.P. 

* 
A u..lre film èt voir : « Nous VOU LONS UN 

B NPANT », fil m danois, non interdit aux 

m oins de seize ans, mais pour lequel le 
Minist ère de l'Information a imposé l 'obli_ 
oation de m entionner clans la pt1blicité : 
« L 'att ention des parents est attirée sur le 
fa it que, dans ce film,, on voit un accou­

ch em ent » . 

La fran chise du film -effraye de nom­
ln·e ux membres de l'Enseignement . 

GUIDE ILLUSTRE d e 

L' ILE DU LEVANT 
par Pierre AUDEBERT 

Carte T ouri s t ique e t Plan d e la Cité 
Natur is te (1()() photos) 

350 fr. - Franco r ec. 405 fr. 

FORCE ET NATURE 
1\lagaziine Naturi ste Intégral , 30 pages, 
10 ph otos . N• spécimen 150 f r . adressés 
aux Editions Souleil, 43, r . Berlioz, Nice. 

MULTIP LIEZ PARTOUT LES 
CENTRES NATU RISTES, CRÉEZ 
DE NOUVEAUX CLUBS. TOUS 
RENSEIGN EMENTS A LA F.F.N. 



TÉMOIGNAGES 

li 
• Le Monde », /journ-al réputé sérieux et 

bjen, ;nformé, ,jient lr,e IPu.'blieir u,n repor­
tage de Max ALDEBER T sur la vie dans Je 
Hoggar en 1950. 

Nous y apprei1ons que les Toua.regs ne sont 
pas les sauvages btlliqueux de la légende, 
mais des gens fort sensés qui vivent selon 
de coutumes fort .anciennes mais respecta­
bles sur une terre pauvre que le désert a 
protégée. 

Le passage le plus curieux du reportage de 
Max Aldebert est celui où il èécrit les con­
dâtions de vie de la femme Touareg et leurs 
mœurs . 

A le lire, on peut se demander si leur con­
ception de l'amour n'est pas supérieure à 
celle des Occidentaux 

Voici ce qu'il en dit : 
• La Targuia (1) est sans doute parmi les 

femmes du monde entier, la plus libre et J,a 
plus humainement respectée. Comme dans 
bi-en des sociétés très policées et où l'indi. 
vidu de classe d ite supérieure vit cl.ans l'oi­
sJvet é (type XVIII• siècle) , au Hoggar la. 
fe mme est un pôle, le centre de tous les 
désirs. C 'est pour la T arguia que l' I mouhar 
de la noble tribu des K e! R ela marche par­
fois dies mois dans l e dése rt, seul avec 1Ses 
chameaux, pour attei ndre les fron tières du 
lointaini Soudan où il échangera le sel gemme 
et le blé récolté par ses esclaves contre le 
mil et des tissus. C'est pour la Targuia que 
le Jeune Targui, au camp, se pare comme une 
fille de village Je soir de la fête, ou comme 
une mondaine devant sa coiffeuse, avant de 
gagner la c cour d'amour » où dans une seule 
nuit il connaîtra d ' amour la moitié dies filles 
présentes . 

Si le Targui est (philosophiquement) la fin 
de toutes choses, le centre de tout, pour lui 
tout converge vers la Targuia. Les rapports 
de la femme et de l'homme au Hoggar ,sont 
régis par les règles de l'union libre : hors de 
la passion jalouse qui caractérise la civi­
Jisat1ion chrétienne, au-delà de cette sorte de 
promiscuité qu'est l'.amour musulman, la con­
dition de la T arguia est en tous points en­
viable ; elle est exemplaire, et les règles qui 
régissent sa vie de_ ch~quc jour assurent, 
moralemen t et phys1olog1quement, et sa li­
bert é et sa dignité d'être humain. 

D ès son pl u s jeune âge la Targuia ap-

(1) T arg uia: femm e T ouareg. 

Ho&&AR 
prend son futur métier de gardienne du foyer 
(nomade) et des traditions (immuables) ; elle 
est initiée aux arts et aux lettres, est nour• 
nie de légendes, s'exerce au violon et chante. 

Jeune fille, vers quinze ans, elle s'initie en 
toute innocence et parfaite connaissance de 
cause aux Leux die l'amour et de s sens; elle 
ignorera le tabou de la virginité (sachant 
que 5,i elle reste vierge trop longtemps on la 
montrera du doigt comme une infirme) . Enfin 
de quinze à vingt ou vingt.cinq ans, maîtresse 
selon son cœur et ses désirs physiques, sans 
que nul ne l'y oblige ou ne puis se l'acheter, 
du choix de ses amants, elle vivra sa ,~~e de 
garçon avec une intensité bien supérieure à 
celle des collégiennes 1t1 des jeunes étudiantes 
européenne s (Suédoises mises à part, è'Ont la 
condition me semble en Europe la plus pro• 
che de celle des Targuiat). 

Puis, ignorant le concubinage et aynnt 
choisi le meilleur selon elle, c'est•à-<lhe celui 
qui ne doit lui causer de désillusiion sur .a.u­
cun plan, puisqu'elle conna.tt tout de lui, la 
Targuia deviendra vers vingt-cinq o.os, épouse, 
et peut-être mère. 

LIBERTE MATRIMONIALE 

:i\l ais dans cette nouvelle coniditiioni el1e 
continuera. à préserver sa liberté et ~a di­
gni t é . A aucun prix prostituée comme ]'Eu­
ropéenne prête, au nom de la

1 

morale, à se 
donner au plus offrant, la Targuia. place 
l'am<?ur à soi:i vrai niveau, qui est l'amour 
phys,1que, et, dans les règles, I.~ libre dis­
position de soi. Amante avant d'être mère, 
ell; se:a Jn. maîtresse de son époux; de mêm-c 
qu habituée dès ·son adolescence à régler les 
d 1urs problèmes de s'l fortune elle règ1era aussi 
heureusement l~s problèmes économiques que 
la vie à deux pose à l'épouse, et, habituée à 
s'élever elle-même, elle élêvera ses enfants 
d'une façon exemplaire. 

:Mais elle aura peu d'enfants, savante dans 
l'art de préparer les herbes qui empêchent la 
femme d'être un simple an~mal reproducteur 
et ayant appris que le lloggar, stérile, ne 
peut nourrir qu'un nombre limité d'habitants. 
Femme légitime et comblée, puisqu'elle n'a 
pas subi la dégradante nuit de noces, elle 
sera fidèle à son époux: moralement et par 
les ,sens. Elle le sera parfois au-<lelà de la 
mort de celui-ci, telle la reine Demla, qui vit 
dans le culte de son mari défunt, l'aménokal 
Akamouk. 

(A suivre). 

21 



MONTALIVET-LES-BAINS 
Gironde 

LOTISSEMENT 
DE « LA VIE AU SOLEIL > 

Dans Je plan d'extension de Monta­
livet, une option a été pri se sur un 
quartier à bâtir, merveilleusement p!ncé 
au cœu r d'une pinède, aux confins de 
Montal ivet, de la plage et du Centre 
1 ré:io-~1.arin. Ce lotissement compr nd 
2 1 parcelles, toute s bien situées, réser­
vées à des acheteurs naturistes. 

Pour tous renseignem en ts (p:ans, su­
perficies, prix, con<Ït ions) , s'adresser à 
• La Vie au Soleil •. 

30 % à. verser seu!cment s~ r 1:s par­
celles sousc r.ites. Aucune obl1gauon de 
bitir. 

MEMENTO f .f .N . Ed. 1951 

vient de para itre. 

Tous les C lubs Na turistes. 

5 0 Fr. (F ra nco: 60 Fr.). 

La « roue a llemande >. 
Ph oto G .-L. Weber. 

Les activités 
FEDERATION FRANÇAISE 

DE NATURISME 

Nouvelles associations affi liées 
17. Associati'IJn- Fratemelle Internationale 

« Amour et Vie », 10, rue de Lancry, Paris 
(1Qe). 

18. Centre Gymniqu,a du Nord, 87, rue Natio­
nale, L ille (No rd ). 

19. Association des Nalllris:es et Végétariens 
d ' Orani e , 11, rue du Géoéral-Drui.e, Oran 
(Algérie). 

20. Club Gymnique de Normandie , Section du 
Club du So:eil, 4, place de la R ougemare, 
R ouen (Seine-Inférieure). 

21. Héliosport, Section du Club du Soleil, 10, 
rue du Chêne, Troyes (Aube). 

22. Club du Soleil, Section de Tou:ouse, 1, rue 
è,e ]'Espérance, Toulouse (Haute-Garonne ). 

23. Les Naturistes du Gard, Section du Club 
du Soleil, c/o 111 . Fran c-Prat, Caiss argues 
(Gard) . 

24 . Les Naturistes d'Auvergne , Section du 
Club du Soleil. c / o M. R oland Jaill et, rue 
Lancre t, M ontluç on (Allie r). 

25 . Club du Soleil, Sec t ion de Niort, ;/o M. 
J . lll eslin, Mau ze (Deux-Sèvres). 

Affiliations en Zone 2 
Z1, Centre Gymnique de Champagne, c/o M . 

E. Bécre t, 45, rue Chanzy, R ei ms (Marne) . 
Z2. Club des Titans, c/o MM. Ludwig, 43, 

rue de Fleu ru s, P.aris (6•) . 
23. Association Sportive el Plein-Air, 30, rue 

d 'Orchies , Saint-Amand-les-Eaux (Nord), 

Nouveaux Délégués: 

- Alexis Debiez, 11, rue du G énéral-D rude, 
Oran (Algérie). 

- Lu cien P once t, 9, rue des Chalets, Villa 
des Palmiers, P e rpignan (Pyrénées-Orien . 
tales). 

- Dr R ené Bonn et, 35, rue Boissy-d 'Anglas, 
Annonay (Ardèche). 

- Jacq ue s Villcmez, 9, rue Frankl in, Dijon 
(Côte-d'Or). 

- J ean Me slin, Mau zé (Deux-Sèvre s) , en rem­
p!ace mcnt de R . Pini er, Ni ort. 

Licenc,e 1951 
L e montant de la licence pour 1951 est fixé 

à 20 fran cs . 
Les a ssociations affi liées peuvent comman­

der dès maintenant ces licence~ afin de les 
distribuer à. Jeurs membres au débu t de l'an­
née. D es demandes supplémentaires sont re ­
çues en cours d'exercice pour faire face aux 
n ouveaux besoins. 

Il est rappelé Que la F ,F .. ne délivre pas 
de licences à titre indivil'tlel e t ne reçoit 
aucune adhésion de naturistes i~olés ; pour 
obteni r la licence, ces derniers doivent s'o.dre s­
sc r à la secti on régionale et s'y in scrire. 

CENTRE NATURISTE HELIO-MARIN 
DE GUYENNE 

Une première tran che de 10 bungalows, d es­
tinés aux non-campeurs, va. ê tre é<:'. ifiée. 

L es associations pe uven t en retenir à l'no-



{t!llérales-
l 
~ée pour leurs adhérents, au prix de location 
annuelle de 10.000 fr. 

Le pr:x de locati on aux particu!iers est fixé 
com m e suit: Jui:le t ou ...\ ol1 t : 4 .000 fr 

Juin ou sep tembre : 3.000 fr. 
Autres mois: 2.COO fr. 
Etant donné le nombre limité, il est pru. 

dent de s'inscrire de suite tout es modalité s 
sur demande à la i,- _F_N_ 

L icences de camp : affi:iés F.F.N. : 200 fr, 
pour Ja sa ison. Non affi:iés : 500 fr. 

REUNION D ' rnFORMATION 
DU 29 NOVEMBRE 

L e rapp ort C:,u Secré taire général donne les 
chiffres !-i ui vants: 

25 a ssocia t ions affiliées, plus 3 en zone 2 ; 
'1.368 licences délivrée s en 1950. D ep ui s la 
fonda t ion de la F .F .N ., 62 nouveaux grou pe­
ments sont nés. d ont 37 const itués ou manj. 
fe~tant des activi t és suivies La F F .N ré­
pond à une moyenne me nsu'elle de· 2 ii 300 
demandes de renseignements. 

Les dt;pnrt e ments Presse et Etranger seron t 
procha i11cm ent reman iés Quatre motions sont 
votée s : 1) Créa.lion d 1 une cinémathèq u e na­
tur iste nat ional e, <. on t la charge sera a ssurée 
par M . Il. Legrand, 21. av de la Marne As­
nières (Sein e). 2) Création· d'une Commi ~sion 
d'Arbitrage. 3) Organisation du Touris me 
naturi s te, 4) Ouverture d'un Cercle d'Etudes 
naturis te s 

SOUSCRIPTION F.F, N . 
sous le patronage de c LA VI E AU SOLEIL , 

En attendant que les pouvoirs publics re­
conna_iss en t la mission importante que doit 
re mplir la Fédération Française è,e N.a.tu­
risme, et lui appo rt ent une aide efficace et 
subs t antiel: e , notre maga zine prend l 'Œnhiative 
de lancer un appel auprès de tous les natu­
ristes sincères pour apporter à la Caisse de 
Pro pagan d e de la F .F.N un peu d e c nerf 
de la guerre ». · 

L es cotisations fédéral es sont insuffisantes 
pour couvrir les frais ad mini st ratifs e t les 
~rojets réelle:11-ent utiles ne peu,·ent ê tre réa­
lisés faute < e re ssources: maté rie l de pro­
pagande, impre_ssion de cartes passe-partout 
e t docu ment s divers pour les petits clubs, im­
press ion_ de br~l'hu:es, tracts, affiches, vignet­
tes, frai s de d1ffus1 on, publication d ' un c Me­
mento » imprim é et i!lustré, etc. 

Nous re_cu~illeron s _doue avec plaisir toutes 
le s sou'>cn pti ons des.tmées à la Caisse de Pro­
pagande ce la F F 

Première Liste 
N.D.L,D. 

La Vie au Soleil : 1.000 ; Ami s de J'lle du 
L evant : 1-000; J.-T. Bar.le-Duc,: 500 • A 
1-Toude'i ne, Vin cennes:_ 100: G. d'Arra s , P

1
aris; 

200; Il, L egrand, Asn_,ères: 100; A Rîl e, Pa­
ris: 100; L es J:'nnon o1ades, Meulan·: 100; As ­
sociation gymnique de France: 100; ~l. Tan. 
choux, Orléans: 100 ; l\I. Voridi, Paris: 100 ; 
Anonyme : 100. - Total de la première liste: 
3.500 fr, 

VEGETARIENS, NATURISTES, 
LE rAIN TOTAL GALLI 

Farine de blé pur. Broyage à la meule 
Levain naturel . Cuisson au bois. 

14, rue Cuénégaud, Paris-&• 
ODEon 57-67 

VOLLEY-BALL ORGUE OFFICI EL OE LA 
F . F . V , B . 

Abonnement : 200 fr.- N• spêclmen : 20 fr. 
66, Boui. da Strasbourg, 66 PARIS • 10" 

AB~~~:z- VIE LIBRE JouoRuNAL 
NATURISME ET ILE DU LEVANT 

9, Rue de la République, AVICNON 
C. P. M a rseill c 899--09 -:- 300 franc, par an, 

PHOTO- CIN l: HERVÉ, 
ETAPLES (P.-de-C.). 

Tous· travaux photos et ciné . R apidité 
Disc rét ion. Envoi franco. R emise aux 

membres de Clubs Naturist<es 
R ense:gnemcnts contre 1 t. 

PHOTOS D'ART NATURISTE 
C:ichés inédits et exclusifs II E RVE 

Tirage original de luxe signé 

! 
A. - A la M e r. 

3 séries de 6 B. - A la Campagne. 
C. - Au Soi r. 

Chaque série franco : 
En C. 
1-:n 13 
En 18 

P ....... . ...... . .... .. 
X 18 ............... . 
X 24 ............... . 

700 t,r _ 
1 .000 fr . 
2 .000 11r. 

C.C.P. Lill e 203-858 

CONTRIBUTION AU DEVELOPPEMENT 
DU MOUVEMENT NATURISTE 

R eproduction d'une circulaire 
éditée par la F.F.N. 

* 
Des milliers de naturi s tes d·éplorent qu'un 

groupement ne soit pas constitué dans te 
lieu de ré sid ence ou leur région. 

L 'organisation de la F .F. N . se prête favo­
ra blement à l'éclosion de nouveaux ce ntre s , 
pour peu que, dans chaque localité, un natu. 
rie.te sincère et dévoué veuil!e bien militer 
en faveur de notre mouvement et rassembler 
adeptes et sympathisants. 

Cet t e tâche ,incombe à nos D élégués, aiC:é s 
eux-mêmes par notre org.a_njsme. 

Si, doue dans votre secteur, existe déj:\ un 
délégu é rég ulière men t mandaté par la F.F.N., 
joignez-vous à lui snn s tarder et contribuez 
à ses efforts. 

Sinon, si vous vous sentez apte à remplir 
une telle mi ss ion, posez vot re candidature 
de D élégué fédéral. 

La F.F.N vous adTessera par retour : 
10 Un q~estionn.a.ire à remplir, et à lui 

ret ourne r, accompagné de la somme de 100 
fr.ancs ; ' 

(Suite au dos). 
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LE GUIDE DE LA SANTE, par le :Vla. 
liatma Gandhi (Editions F ournier- Va ldès, Pa­
ris). 

La traduct ion e n français de cet ouvTage 
du Mahatma. Gandhi répondait à. un e exigence. 
Qui ne s'é tait pa. s d emanGé co mment Gandhi 
pouvait t eni r pe ndant ses longues périodes de 
jeûne ? Qu i n'était pas, de Pextérieur, in. 
tri gué par s0111 mode de vie? Dans le Guide 
de la Santé, Gandhi éclaüe lui-même l'énigme 
qu'il représenta,it pour beaucoup d'entre nou s. 
C'es t le médeci n et l'homme de foi qui ré . 
pondent ense mble, n ous plongeant d•ans notre 
ignoran ce, et donnent aux problèmes mon­
diaux des ré ponses é t onnantes. 

Ceux qui se penchent sur Je problè me de 
l'alimentation du monde peuvent méd iter la 
conclu ion de Gandhi +Sur ce ch-a.pitre: « Si 
nou s n'oubWons pas de vivre dans ces lois 

20 Les instructions, No 1. 
30 Un exemplaire du Bulletin de la F.F.N., 

auquel vous vous trouverez automatiquement 
abonné pour 1 an. 

t.o Un exe mplaire du • )1ement o régional 
des Groupements e t D élégués Naturi stes 
Français », sur lequel votre nom fi gurer.a. dè! 
l' éd ition suivante. 

Dès réoeption de votre questionnaire-candi­
d~ ture , le bureau fédéral examine votre de­
mande et, dès agrément, vous remet la lis te 
d'adresses d'adeptes et sympathl sants de 
votre sec teur, .afin Que vous preniez contac t 
avec ceux-ci, en vue de les rassemble r. 

Par la suite, la F.F.N vou s adressera ré­
gulièrement d'autres listës. 

L e groupe ainsi réunj offre des possibili t és, 
suggérées dans les c I nstructions » ; 

- Constituer un Foyer, pu:is une association ; 
- Organiser des ~orties et des réunions ; 
- Ouvri r un Centre de pl,ein-air. 

L a F.F.N., dans In m esure de ses moyens 
moraux e t fi nancie rs, con tribuera à vos efforts, 
not a mm en t pour l'obtention d'un Centre de 
pl ein -afr. 

L es membres d e l 'associa ti on const ituée, et 
r égulièrement affili ée à la F .F.N., recevront 
une licence naturiste, leur conlé rant certains 
avantages 

Ce n'est que par le .r> ombre d ' a ssocia tion s 
affiHées e t de lkences délivrées, que la 
F.F.N. obticndrn. d•es P ouvoirs Publics des 
subventions et avant.ages de plus en. plu s 
subs tantiels, qui •seront capables d'a ss ur er la 
vie du mouvement naturiste. 
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éternelles et natu relles, personne ne uiour­
rait e fa im dans aucun lie u du monde, • 

Et Ga ndhi dans un .autre ,;hapitre, r évêle 
aux fumeur s comment agissent les fabri cants 
de cigare ttes pour mainte nir le besoin chro­
nique de s 1in t oxiquer; il précise la respo n­
sabili t é soci ale d es consommateurs de thé , 
café , cacao, qui ruinent leur s anté et con­
tribuent per sonn.ellem,ent au m aintien de l' es­
clavage_ 

En ce qui concerne les mœ urs et coutumes 
de l' O ccident, Gandhi s'attach e plu s s péc.i a­
lem,ent à la. sen sualité e t à la materndté. Ses 
vues sur ce point ne manque ron t pas d e sur­
prendre les intéressées. P our conclure, ci­
t on s encore Gnn.drhi parlant de notre mode : 
• E ssayer de réali ser la beauté, don de 
la nature, au moyen d ' un ridicule orn ement , 
démontre seulement vanité et jga.orance" » 

N ous avon s besoin de lire ce livre pour 
notre profit e t c'es t en mê me t e mp s rendre 
h ommage à la personne et à l'œuvre du M a­
hatma Gandh i. 

R .P 

* 
L 'AUTO-MASSAGE DES CLANDES EN-

DOCRINES, pa.r le Dr J. Hnutefeuille (Ed. 
Omnium Litt éraire ) . 

• Les glandes e ndoc rines sont un réservoir 
de vi tali t é, de jeunesse, que vous ne 15 ave z 
[>as utiliser, dont vous ne connai ssez ni la 
force, ni la valeur. » 

Cette brochure conti en t 8 exercices, dont la 
portée peut être cons idérable pour votre santé 

* 
COMMENT REUSSIR, par J. Ca llao et M. 

C. Poinsot (Ed. Omnium Littéraire). 
Cet ouvrage comprend deux panics : 1) 

:\Iauuel Technique du succès , par J ohn Callan, 
trad uit de l'amér~cain par Fr.cd Schlitte; sy n. 
thèse de plusieurs écoles a méri c.ain es e t e uro­
péennes de la réussi t e dan s la vie pr:i.tique. 
2) Les facteurs mystérieux de la ré us ~i te, par 
:\<I.C. Poinsot ; mi se en pratique des e nsei ­
gne ment s • occulti s te s » ; ces thèses sont 
touj our s très ""tUscutées, mais combien pas­
sionnantes, 

* 
MANGEONS PLUS DE BLE. 
L es Ed. Aryana nou s fo11t connaître que 

ce tte brocure, donnant d 'intére~santcs recct ... 
t es . es t maint cn.ant en vente au prjx d e 115 
francs (<1u lieu d,e 75 fr.) afin de pouvoir la 
diffuser da\lantagc 



C OURRIER 
DES LECTEURS ~-------·--------------...... -~------

Cher i\lon icur Fizc , 

Le pas age de l 'a rlicle 6 de nolrc dé­
finilion, que YOUs crili 1uez, cs l précédé de 
l 'a lin éa suivant : " Le con /rôle conscient, 
t•olonlaire el raisonné de la sexualité. ,, 
El il c l suhi rl e ce l aulre:" Lo naluri le, 
4art L snr le plan phys iologique que mon ial, 
doiL être maîlrc de sa sex ualité cl non l'es­
clave . » 

Apr~s lccl urc de cc loxlc, i vous en 
:\ rrivcz à la conclusion · que nou compa_ 
rons les jeux de l'an,ou r à la alisfaclion 
des aulrcs besoins nalu r<' l c l que notre 
:1mbilion es l d 'être l'(-ga l de la Yache cl 
d e la bale ine, c'es t , raimcnl q ne YOUS 
n 'avez ri en compris. 

Et d'abord, qu 'enLt'nclez-vou par be­
soins naturels? E 1-cc de se gaver de 
viandes mortes de Loule so rles, même 
faisandées; d boi re des quanlité de vins 
qui alcoo lisent l'o rgani me; de fum er à 
longueur de journée, comme le fonl non 
culemenl la majorité des homme , mais 

:i us i, cc qui csL plus grave, beaucoup cle 
membres d'a ocialions nalurislcs ? 

I.e naluri me form un loul. Dans le 
<lomaino de l'alimcnlalion comme clans 
celui do la sex ualité , il faut p récisément 
que le nalur islc a rrive i, distin guer cc 
q ui esl naturel de ce qui ne l'csl pas 
e l à éviter le abus de toutes so rl es clans 
un sens com me dans l 'autre. 

Quand vous prélcndez que l 'ab lincncc 
esl nalurell e cl que les abus ne peuvent 
fai re aucun mitl , c'c l cerlainemcnl que 
,ous n'avez pas lu les ouvrages qui lrai_ 
lent do ce sujcL . Comme dans lous les 
domaine , les exceptions ne fonl que con­
fi rme r la r ègle. 

Qnanl à ln plurnlité, clic esL dans la 
11alurc de l'homme, ni Yous, ni nous. 
n ' y pouYons ri<' n changer. Tous le châ­
timenl inO ig<'s ,, l 'ad ull ère - pro que 
1oujou rs, cl'ai ll<' urs, résen és à la femme 
- onl toujours élé app liqué e n ,nin. 

D là i\ conclure, comme ,ous ayez 
l 'air clc le fai r •, que nou con.c illons de 
donnt' r libr cours à nos rn ns, quille à 
lombcr e n ple ine débauche il y a un 
,ihîmc : c'cs l cxaclcm cnt le ~onlràire que 
11ous préconisons. 

Vous prélcndez. l 'a ulr pnrl , quo le 
11robl/.tll c de la S<' x11alilé ne doit pas en-

Lrer dans les principe clu l'ialuri m e. Ici, 
vous n'ê lcs pas seu l menl en désaccord 
;ivcc nou , mais encore avec la plupart 
des auteurs qui onl traité de la do lrine 
du 'a lurismc, y onL int égré le problèm e 
de la s xuali lé l l 'onL résolu , à peu de 
chose prè , comme nous_rnême. 

En revanche, nous ne sommes pas d 'avis 
d 'en fa ire une sorte de cheval do bataille 
el nou regrettons q ue certaine revue na­
Lurisle ne parle bien lôl plus que de cela. 
C'c l à notre av is une erreur qui ri qucrail 
de nou faire passer , à lori , pour des 
obsédé sexuels. 

Après les Dunille. après De Mon gcol, 
ap rès la revue '" La Yi 0 au olcil , dirigée 
par notre ami Lecocq, nous prétendons que 
le problème sexuel cloil êlrc inclus dans 
l' ensemble des règle qui constituent le 
Naturisme, lesq uelles ex igcnl de celui qui 
,•cul les suinc, une grand di cipline ac­
compagnée d'une volonté farou che. 

Sur le fonrl , nou sommes cl'aill urs 
d'accord aYec vous, car pluralil é ne signi­
fi e pa débauche cl le plu ra lisme n'exclut 
pas la purelé. "En revanche, un couple 
fid èle peu l êlrc im pur el les deux con_ 
joints pcurnnl mener e nsemble une véri­
table vie de débauche. D'autre parl, si 
nou admellons que la plurnl il é est dan 
l 'ordre naturel de choses, nous ne pré­
tendon pas qu'elle csl ob li ga toire. JI 
suffit de s'cnl c<mlrc cl , surloul , d' essayer 
de com prendre. 

Gcorgt's RO S EAU. 

* 
C'c•sl par , olre rcY uc que j 'a i appris 

l'(ni lcncc de la F. F.'i . Comme vi ux cam­
peur , je m e suis loujour inlfrcssé au 
rwl.uri rn c cl j'ai1ncrai adhérer à une as­
~oc' alion nalurlstc. 

Ch. ., Colmar. 

* 
J'a i lu Yolre n1agazinc u La Vi c au o­

lr il » qui m'a plu énorm ément cl je vous 
ft•licilc de sa belle mise en pages. 

M. L. , Strasbourg. 
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* ASSOCIATl'ON • AMOUR ET VIE •. -
Cinq membres du Conseil d'administration de 
ceue as sociation philantropiquc ont comparu 
le 15 novembre, devant la 16C chambre cor­
rec tionnelle, sous l'iinculpation d'exercice ill~­
gal de la médecine. 

Me Duveau, avocat et député de l\'lai1agas. 
car. s'est offert spontanément e t bénévoJe­
m~n t pour a ssurer leur défense. 

« Amour et Vie • soignait par des méthodes 
naturelles (argile, etc.L des malades souven t 
abandonnés par la médecine officielle, et sans 
chercher à en tirer profit. * CLUB OU SOLEIL, - Cette a ssociation 
vient d'être agréée par Je Miinistère de l'Edu­
cation Na ti onale, sous le No 7021. 

Une fu s ion é,es équipes de v~lley-ball avec 
le club sportif des Messageries de Presse a 
donné lieu à la. constitution d'une association 
nouvelle : • Club SportH Presse-So:eil •· La 
plupart des j oueurs de « La Presse • sont 
des as sidus du « Trait.d'Union de Chevreuse •. * MARC LANVAL A PARIS. - Mar c 
Lanv al, docteur en sciences sociales et psycho­
sociologue belge, très connu en France corn. 
me sexo'.ogue, nous a ren(u visite aux bu­
reaux de « La Vi e au oleil » * A,D , I.L Sec,tion Parisienne. - Sur l'ini­
tiative de s~n actif Président, H. Legrand, 
cette sec t ion a organi!,é les 9 e t 16 novem. 
brc, d eux sé-ances de cinéma amateurs, sur 
divers souvenirs de vacances de l' lie-Ou-Le­
vant, de :Montalivet, -et sur le Club du Soleil, à 
la sal:e de Photographie. La. première séance 
était réservée aux A.D.I:L., la seconde aux 
membres du Club du Soleil. 

Pour tous renseignements sur .!'Ile du Le­
vant, s'adresser à M:. H. Legrand, 21, av . de 
la Marne, Asnières. Tél. Grésil:ons 43-64. * LA PRESSE - De nombreux articles 
paraisse nt dans les magazines naturistes 
étrangers sur le mouvement français, notam­
ment sur l 1 lle du Levant et le Centre de 
l'lontalivet. 

En France, notons un article de R obert :Mor­
che , dans la « R evue In<'épcndan t e », rntJ­
tu:é : • Le nudisme en 1050, L ' Ii e du ou 
intégral ». 

L'auteur admet très bien les pratiques gym. 
niques en tant qu'elles poursuivent des buts 
d'hygiène, d'esthétique ou d'agrément. Maiis 
r.ous ne so mmes pas d'accord avec lui quand 
il nie, avec ironie, qu'elles peuvent participer 
à :a régéuération du pay s, à l'exaltation èie 
l 'espri t, i la suppression du vice et à l'aho­
lition des guerres. La gymno.sophie crée chez 
ses ad ptcs un état d'esprit qui les rend par­
t icu!ièremcnt aptes à s'améliorer dans le do­
mai ne social et humanitaire. L 'au teu r signale 
encore la commercialisa t ion du nudisme ! 
N',t. xagérons p.as ! 

Notons enco re le changement de formnt 
de • Vie Libre », qui a pris quelques insp:L 
rati ons <'e notre ma gazine . * UNl'ON HUMAN ITAIRE UN IVERSEL­
LE . - Nous notons dnns son manifeste : Vi­
vre sai nement, rerevoir une éducation ratiion­
nelle. jouir de ]',abondance de tout ce qui 
est nécessaire à la vie, su r un pied d'égalité, 
en tou t e sécurité. dans l'h-armonie et la paix 
permanen t e. Humanité, naturisme : considéra­
tion de )'Humain dans toutes les cirt·onstnn­
c<'s de la vit: , morale et éèrucation basées ,sur 
l'indispe:1sab:e respect des lois naturelles. 
Coopération et économie distribut~ve. Cet ap-
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pel est lancé par le Professeur Jean Estève 
Dulin, de Buenos-Aires, qui était derniè remen t 
de passage à Paris. On peut demander Je 
manifeste à la Secrétaire Provisoire: ~lflle 
J canne Fialin, 35 bis, ru e de la Chine, Paris-
208. * CARTEL D'ACTION MORALE ET SO. 
CIALE, 28, place Saint-Georges, Paris-9". 

Pas de progrès social sans progrès moral, 
pas de progrès moral sans progrès social, 
tels sont les mots ë'ordre qui résument la 
doctoine du C.A.M.S, dont on connait le com­
bat incessant contre Je proxénétisme, la pros­
t itution, les publication s licencieuses, le tau­
d is et l'alcoolisme. 

I nutile de dire que les Conseillers du C.A . 
M.S. ont fa it , depuis longtemps, la distinction 
entre les magazines naturistes authentiques et 
certains magazines « d'exhibition •. * COURS, 

- L e Dr Marcel Vi :ud, 11, rue du Prin­
t emps, Paris (17•), Tél, Carnot 26-82, pour­
sui t son cours C:e Psychologie clin ique ob ec­
tive, tou s les jeudis, â 18 heures, à l'Ecole 
Supérieure d'Anthropo-Biologie, ()1.aison de 
Ja Chimie 2 , rue Saint-Dominique, Salle '206). 

On sait' qut" ce cours comporte l'étude des 
caractères et des t endances de l'individu, 
d'après l'examen des signes morphologiques, 
méthode en trant dans le cadre des tdées na. 
turistes. 

- Un cours supérieur de Yoga, par le 
maître C. K erneiz, a li eu à l'Académie de 
Cu:ture Physique R . Sonn et, 111,, Champs-Ely­
sées, Paris (Tél. Ely_ 63-1,7). * CONFERENCES 

- Conférences et cercle d'études sur le 
naturi sme, organisés par « Vie et Lumière », 
t nus les lundis, à 21 heures, à !"Ecole Supé­
ri eure de Secrét-ar1iat , t,0, rue C:e Liége, P.a. 
r is-se 

- ·D'intéressantes conférences ont lieu à 
l'Hôtel des Socié t és Savantes, les 1er et 3" 
samedis, à 16 heures, so us l'égide de la re­
vue « La Vie Claire ». 

- L es conférences de « L 'O mn iu m Litté. 
raire » ont lieu tous le s mercrt-dis, à 20 h. 45, 
à :a Salle de Géographie, 184, boulevard Saint­
Germain. Pari s . 

R enseig-nements : 72, Champs.Elysées. Tél_ 
Ely_ lH 07. * CLUB DE DEMAIN . - Soirées récréa­
tive s espérantistes. ~1ercre<"üs , 21 h. « Aux 
Trois Lut ins » 10, rue des 3-Frères, Paris 
(1 e). * CLUB NATURISTE AULNAYSIEN . -
Ce groupement en formation fait appel à t ous 
les adeptes d' r\ ulnay et environs en vue d'ou -
vrir un centre c" c pl ein air. . 

R ens. P. Buissonnais . 22, rue de Nancy, 
Aulnay-sous-Bois (S et-O. ). * CLUB DES TIMIDES _ - Tons les me r­
credis: Cu:u1re phy!--iQttt' r t volley-ball. 

Tous les samedis: Soirées dansantes et r~­
créatives. 

Siège: 6fi, rue du Chevaleret, Paris-1:to. * LORR.~INE . - Un de nos lecteurs met 
à la disposition des naturistes, dans une pro­
pfliété de 3 ha., un petit parc ombragé et 



une clairière convenant pour le camping. Le 
village est situé à l'intersection des routes 
nationales n' 55 (:\1etz-Stra,6ourg) ~t N• 4l0 
(Toul-Sarrebruc k), soit à 20 km de Metz et 
38 km < e Nancy). Forêts à pr~ximité. Cam. 
peurs CL cyclo-touristr-s doivent être affi:iés 
à un club naturiste '!t présenter leur carte. * DIJON . - Un groupe naturi s te est e n 
formation, S'adresser à Ja cques Villemei;, !), 
rue Franklin, Dijon . * . LES NATURISTES D'ANJOU , - Ce 
groupe e~t ma.intenant formé et disposi d'un 
terrain de réalisation S'adresser au Délé­
gué F.F.N .. f,, rue L é~n-Pavot, Angers (quar­
tier de !'Ecce ll omo). 

* LES NATURISTES SARTHOIS , - Ce 
groupe dispose d ' un terrain de camping et de 
se mi.gymnité, ainsi qu'une maison de camp n­
gne pour les non-campeurs L'animateur, G 
Bernet, qui est Délégué F .°F.N. es t c·éj:\ 1~ 
Père Aubergi s t e d'une belle Auberge de J eu­
nesse. Les N.S. se rattacheraient, com me 
section, au Club Naturiste et Gymnique de 
l'Orléanai s, qui pos~ède dé à cieux centres 
de p'.ein air, à Orléans et à Châteauroux, 

R enseign. Géo Bl·rnet , 55, Grande-Rue, St­
Cabis (Sarthe). 

Un groupe d'adhérents 
du Centre G\ mnique de Casablanca . 

* BORDEAUX . - Sous le titre de c Clai. 
revie •• vient de se fonder une section du 
groupe • Il élios •. 

• C\airevie • est le type èe la section d'en• 
ucprise, groupant le personnel d"une firme 
comm erciale. Cette intéressante formule, 
pour é tre ,]a prt.:mièr~ du genre en France, 
méritait d ct ro s1gnalee. * ANNONAY , (Ardè che) . - Un groupe est 
en formati on. S :t<lresser au Dr R Bonnet 
délég ué F .F.N., 35, rue Boissy-d'Aa'glas, An'. 
nonny. 

* 
pERPIC_NAN . - Le La groupement natu-

ris t e de Perpigna? c Nouvel!e Aurore • 
vàent de se constituer. Nous lisons dans so~ 
manifeste': c N otre m_orale s~inspire des lois 
de la .Nature. Notis faisons notre la définition 

du Dr Carlos Brand : -est moral tout acte 
qui porte bénéfice à la vie ; est immoral, tout 
actes qui lui p'o rte atteinte. De nombreux na­
turistes espagn-c;,ls se sont joints au nouveau 
club 

R ens. L. Poncet, 9, ru e des Châlets (Gare), 
Villa des Pal miers, Perpignan. * NIORT. - La section loca:e du Club 
du Soleil aménage son nouv eau centre , qui 
sera sans doute l'un des plus beaux de Pro• 
vinc e. 

Renseignements : J. Meslin, Mauzé (Deux. 
Sèvres). 

* MARSEILLE . Les Libre s Culturistes 
tiennent une permanence tous les mercredis, 
de 10 h. 30 à 21 heures, à la Brasserie des 
Sports, place Castel'.ane, l\1arseille. * AIX EN. PROVENCE . Une section 
naturiste s'est constJtuéE- au sein de l'Associa­
tion des Exrursionnistes Provençaux. R espon­
sable : Eugène Vert, 4, rue du ..\Iaréch:tl.Foch, 
Aix en• JJrovence. 

Permanence: Café L eydet, cours :Mirabeau , 
Aix. Tous les lun<is, :\ 18 h, 30. * CENTRE NATURISTE ALCERIEN -
Ce centre vient de s'ouvrir grâce au dynami.sme 
de son Pré siden t, 1\1 . F orestier. 

Le climat idéo.! de l'Algérie permet les 
réalisations gymniques toute l'année. L es fa. 
cilités d'accès à l'J\friqut du Tord :aisstnt 
penser que le Centre Algérien, sis dans un 
c:idre ravi ssant, attirera pendant les vacances 
de nombreux naturJstes métropolitains . 

Des voyages seront organisés dans le Sud 
Algérien pour la plus grande joie des randun­
neurs, campeurs, paysagistes et amateurs 
photographes. 

R ens. au D élégué F .F .•. R . Flachot, 1. rue 
Diderot, A!ger (joindre 2 coupons réponse). * UNION POUR LA DEFENSE DE L ' ES. 
PECE. - Après la mort du regretté R ené 
Bari shac, l'action <fe l'Union est loin d'être 
éteinte . La• correspondanre peut ê tre adressée 
à :Marianne Borel, Clos Saint-] acques, avenue 
de Béné fiat, Cannes (A.-M.). 

L'Union prépare un livre : • La vie et 
l'œuvre de R ené Barisha, • 

Des essais de fertilité du ;ol (revitnlisation) 
ont lieu sur le domaine c Le Combcrea.u •• 
La Bussière (Loiret). 

A l'appui des idées du Dr R. Barishac l'un 
de ses cïsciples, vient de créer une S0

1

riété 
Anonyme : Société Française d'Alimentation 
Normale, au capital de 1lo mil'.ions : Dr. J. W. 
Bas, 143, a,·enue de Suffren, Paris.;e. 

Club I nternational de Corrcspondan :c 

ITALTA 
Via L ipari 8 - Milan (Italie) 

Les co t isations pour la France (250 fr.) 
sont reçues au Bureau de • La. Vic au 

Soleil • 

SUNBATHERS 
ANNUAL 1950 

fronce : 115 francs. 
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TENTES DE CAMPING 

SACS 
ET 
DE 

PLAGE 
COUCHAGE 

SACS A DOS 
PARASOLS - STORES 

I 

AIRESOLEIL 
M . AUBRY. Fabricant. 

Gros et Détail. 

22, Avenue Philippe-Auguste 
P A R I S (Xl 0

) 

M étro : Notion ou Avron. 

Renseignements grotuits 
contre enveloppe timbrée. 

Vente d irecte et por correspondonce. 

Se recomm onder de « Lo Vie ou 
Soleil » ou de la F. F. N. 

La meilleure 

PRODUITS 
séledion de 

NATURISTES 
se trouve à 

CLAIRE VIE 
51 , rue Miromesnil, PARIS(88

) 

lo maison le plus spécial isée de France 

Vous y trouverez : 
Les Meilleure Aliments Naturels pour 

enfants: farines EREM-~0. 
Concentré s de fruits remplaçant les 

confitures au sucre blanc. 
Confits d'amandes, de noisettes, de 

noix, de caju, de grains de Sésame, etc. 
àiiels des meilleures provenances. 
Bisco ttes GRANOSE. 
Pâ té végétal, viande végétale .. 
Bouillons végét. e t levure alimentaire 
Biscuits, sa blés au malt ou au blé 

complet. Pain complet préparé avec d'Cs 
farines broyées au moulin à meules, le­
vain naturel e t cuisson au bois. Galettes 
de blé compl. Semoules et farin. compl. 

Cacao DIETETICAO, le SEUL non 
ch imique! 

Soja et dérivés . Poudre Topaze. 
Grais se végétale NUSSELLA. 

EXPEDITION EN PROVINCE 
Envoi documentat. complète sur demande 
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Le Naturisme 
* BELGIQUE. - Les • Amis de !o. Lu­

mière • disposent d'ulll sta-<i.e situé dans la 
propriété d'un ancien pionni er d'avan t-guerre 
de • r.1ieux-Viivre ». Ce t e rrain se trouve à 
30 kil. de Bruxelles et reçoit d e nombreuK 
adeptes de Liége, où vien t de se fonde r une 
section. P endant l'h.ivcr, ont lieu ,d,es réunions 
gymniques dans une salle de culture physi-

Aux Grottes du Cap Sa inl -Anioine 
(.\licante , E spagne ) 

que, au cen tre de Bruxelle s , (l.1insi qu e d es 
visites de musées et de châ t eaux 

P our tous renseigne men t s : Boité Postal e N° 
12, Bruxelles-Cent re. 

* GRANDE - BRETAGNE . - M etton s 
d ' abord à n ouve au l'a ccent sur le grand 
• event • de l'année 1951: L e FESTIVAL DU 
NATURI :\IE Que le North K ent Sun Club 
orgàn.i se sur son s tad e èe Chestnut Grove 
sous le patronage d e la B.S.B.A.; Je NKSè 
a décidé d' org aniser ces manifestati ons à 
l'occation du F est ival de Grande.B.re tagn e de 
195t : b e'. le occasion pour pcrmettr-e aux na­
tuni stes de tous les pays d'assister aux ma­
nifestations prévues par le orgnnisateurs du 
F estival è .c Grande-Bre tagne ; Chestnut Grov e 
se trouve en e ff et à 40 minut es seul ement de 
Vi r to ria Sta:ion, e t cons tituera .ainsi un polint 
d 'attache j<léal pour les naturistes désireux 
de su ivre ces fê t es. En outre, deux ral:ies 
purement naturistes sont prêvus les 2'2 jui l. 
let et 9 sept e m br-e, à. Chestnut Gr ove , e t 
les organisat eurs on t sollicité 1-a présence 
d ' un observat eu r de l ' UNESCO ; t ous ren!-ei­
gnc ments utiles pourront ê tr e obtenus auprès 
de « The ecretary, orth K ent un Club, 
c / o Briti sh Sun Bathing Associa ti on, Fareho.m , 
l lants. - Grande.Bretagne. Ne pas omettre 



dans ]e Monde 
v ar JYlaury Serou 

d e joindre un Coupon-R épon se ln t ernat ion a l • 
l_es vis iteurs éven tue ls .ë evront préciser leu ; 
age et leur sexe et indiq ue r le club ou l'as. 
sociati on à laquelle ils .ae,parti enncn t (D 'aprè 
• ll eal th & E fli cien cy • N ov. 50) . s 

Sa~ s doute ce F es t,ival n.a.tu riste es t.il Je 
pre_m1er pas ~e rs la cons titu tion d 'une Féd é­
r a.uon Naturi s t e l nten 1a.ti onale, pui sque le 
Sec ré taire pour J'Etran ge r de la BSBA lance , 
dan s le N ° d e sept.emb_re de « Veri ty , un 
ap~el à la Coopérat ion Internationale qui de­
vrait, ,selon lui, se manifes ter d ' abord par un 
cong re.~ annuel, ten u chaque fois dan s un 
pays ~Jfférent , et combiné avec un ra;Jve in . 
tern at ~o~al , ce moyen t erme du congrès an­
nuel evi_ta nt d ans les début s le s diffi cultés 
re ncont rees dans ce genre d' organi sat io n d è s 
qu ~ l'on s ' a t taq ue a ux probl èm s de détail; 
mais cett e coo pé rat ion jnte rna t ion::d e off rirai t 
~rttre autres l ' a va ntage é viden t d e pe rm e ttre 
J'éch a nge d ' informa t ion s précise!-- e t au th ent i­
ques, .des facil ités acc rue s pour le s vi si tes 
d e pays é t;a ngc rs ( peut-ê t re à l'aide de la 
délivra nce d ' un e ca rt e-passe port int ernatio­
nale) , e t les échanges d ' idées e t d e problè­
mes co mm uns par le canal de s j ou rnaux n a tu­
ri s t es a cc réd ités 

* ALLEMACNE . - On nous a nnonce la 
pa rut ion d ' un e nouvelle revue gymniqu e : 
• Li cht und Schë nht" t », qui ser a mensue ll e, 
et d ont l' éd iteur public d é j:\ : • ) Jensch und 
N atur • 

Signal ~ns en pas sant le nomb re et la qua­
li té des publicat ions na t ur is t es a ll emandes 

* DANEMARK. - Parmi le , p roblè mes 
a ct uelle me nt di sc ut és fig ure celui d e l' édu-

Photo 1T E Lanepa rt. 

Deux jeunes adep tes ch inois d e la 
Hon,.-Kon!I Sun Bathing A 

.., ss oci a ti on . 

cati on ~cxuclle, a.uqucl Erik H ol m consa cr e 
l 'édi t orial du N • 10 d e • Sun & Healt h • à 
la suite d ' une cri t iq ue é mise par Je mag a z

1

ine 
a nglaâ s • The N a t\J.ris t », s u.r un article du 
Dr T ilney , paru dans l ' éiât ion tin e rna tionale 
d e • Sun & J-lea lth • Erik H olrn in si ste à 
n ouveau sur Je fa it q~e, dan s son ,es prit, le 
n:n?ris me et le nudisme cons tituent, qu'on Je 
ve uill e ou non, e t ce, par essence , une nou­
velle for me d 'éducation sexu elle, les en fant s 
n,nu ric. t cs-nud is t es se trouvant • ipso-fact o • 
am enés à une co ncept ion pl us sa ine et plu s 
réalist e d es ph é nomè nes corp orels e t p hys iolo­
g iq ues . l;-oin d e cette p rud erie q ui cmpêth e­
rait d e prendre conscience ~,'idées jnspirécs 
pa r les pion nier s d u mouvemen t eux-mê mes. 

L es qu es t ions sexu elles son t enco re a bor­
dées par· « I nt e rnational J ournal , et le se­
ront t outes les fois q ue le udis me en se ra 
directe men t affecté; mais la sexologie ne sera. 
'ama is consid é rée comm e une fin e n s oi ... 
~ Laisso ns les autres à leurs ph ilosophies. 
Con t entons-nous d' être d es gens ordinaires, 
essaya nt d e vivre n otre vie à no tre propre m:t.­
nière, e t sa. chant bie n que no us recevons t ous 
ce rtain s bi enfait s d e Ja pratique èru nud is m e. 
D 'aut res pe uvent par tage r ces bi enfari t s ... 
L aisso ns-le s nou s re j oindre e t juger par eux­
mè mes. Il y a. en core place pour eux au 
sein du m ouve m ent nudi s te . , 

* ETATS_UNIS - L a revu e • Sun shine 
and H ea lth , me~t ionne, dan s la li s t e d es 
club s é tran ger s, les n oms d es associa t io ns 
fr a nça ises que lui a communiqu és la F.F.N. 

Nul d out e que cela nous attire l'année pro­
chaine d e nombreux natu ris t es am é ricain s• qui 
\'O udr ont connaître un club et w1 centre d e 
va cances t els que l'll e è'll L eva nt e t le Centre 
l lé lio-l\I arin d e 1\1: ont a livet. 

* ANCOLA . - Un d e nos lect eurs n ous 
éc rit qu 'dl tente de crée r un club nud is t e en 
Afr ique O ccidentale P or t ugai se. Ce t te nouv-elle 
est assez sensati onnelle s i l'on sa it combie n les 
lois portu~ai ses s ont s trict es à c-e sujet. L a 
revu e • VJda Na t uri s t a , d e L isbonne ,·ien t 
d ~ publie r quelqu es photos empruntées à la 
revue ~ll emande « Freie s L e ben », ma is d e 
faux s lip e t faux cach e-sein s ont ét é pud i­
qu e men t a. outés sur le s g ravures. 

Ce tte revu e reproduit fiCèlc m-ent les t itre s 
de nomb reuses revues muuri st cs (not a mm en t 
• La Vie au Sole il •, • Vivre d'abord », la 
• ·Re vue Naturi st e • , « J c unesse • • L n Vie 
c ·a ire • , • .\ pollon -Vénus ») pa rmi lc~quelk·s 
fi g ure nt bo n nombre d e publicat ions de na t uro­
path ie . 

* AUSTRALIE . - Signalons , pour termi­
ne r, une longue lett re de 11 . E. L ane part. pré­
s id ent d e la l longkong Sunba thing Associa tion , 
r. ui nous rccont e a ve,. be-.1.ucoup d ' humour Je~ 
vic iss itudes d 'u ne sort ie en batt·au à voile ( la 
c irculation <- es e mbarcation.., à moteur ayan t 
é t é sé vè remen t réglementée par les autori t é& 
bri tanniqu e<,) e t nous donne des détails hu é_ 
rcssa nt s !-I UT la vie nat uri~te à H ong-K ong. 
Les Chinoi-. d u ~cxe masculin sembleraient 
t r~- 5 désireux de fréquenter le Club, m.ais pa­
rai<..saient fort surpris. qu'on leur dc mandm 
d'a me ne r une contr e pa rt ie féminine. Un .seul 
revint, présentant &a. fi lle, mais no tre ami 
n·es t pas t ellement sûr qu'H s·agissait réelle­
lnl'll t de sa fi lle . . . 
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ANNONCES 
Pour le prochain numéro, remettre les annonces avant le 25 janvie r. 

La ligne : 100 fr. Pour les annonces domiciliées, joindre 20 fran cs (Etranger : 40 franrs)~ 
L es le ttres adressées aux annonces domiciliées seront placées sous une deuxièm e enve­

lop pe intérieure, affranchie (l::lmn ycr: 25 fr .) et mentionnant seulement le numéro de 
:·éférence. Le montant des annonces refusées sera retourné, déduction fuit e des frais de port 

4 . CLUB OU SOLEIL. Na- 209 . VAUCLUSE , Nat . 40 a. 227, FRANC-SOLEIL groupe 
turismt.. in tégral. Stade près sport . cult. moto, auto, canoë . naturistes chré tiens. 
de !' :iris. Ren ,eignements : 33, dés. cor. J .F. nat. cuit. sP. P . 
rue Poissonnière, Paris ('18 ). éch. id. e t sort, camp, mer, sk i 
TéL Ceut r~I !16·39. Lim . d ' flge 210_ CATH . prat----;-;- N- int. 
maximum . 30 ans. ll ommf"s 10 ~ · ·c· · 
seuls oou acceptés. Bureaux es. renc. pers. m. 1 ee~. 
ouvert s d u mercredi au ven• 211 . CH . J , F , pour -adh. 
drt'di. Permanence : Tous les C:ub du Soleil 
vend redis soirs, a~ _Pl aza:~ ~ ~

2
~ ïTALIË_._J_.I_l ___ n ___ v_e_g_e __ , 

2() h. 30, 11 , Bd 1 01sson u1ere AD IL ch J F. P. vac. h. , été 
1er étage). · ' · · · 

Sec u .. 11 , de provi nce ( sans 213. BELCIQUE-:-Séjour 
limi te d 'âge) : va .te propriété. 

Rcucn : Cl. • Vot re Beau té , -----------
5, place de ln R ougemare. 214, CONCO BELCE . 38 a. 

dés. corr. avec J .F. 
deT ~~~os~~er~n~~ -Assalit, 1, rue 215 . J . F. CA T H _-c_h ___ a_m_i_c_s 

Montluçon : R oland Ja illet, n. intég, ________ _ 
rue Lancret. 216. CENTRE, AFR , loue ou 

Troyes : B. Perron, 10, rue 1 · é "I du Chêne ac 1 . cm - 11 ms mm. r.nt ur, 

Niort : ·1 ean Meslin, Mauzé 217 . J.H . 25 a, ch~h"-m bre 
(Deux-SèvT'es). modeste ch, particu'.ier nat . ou 

T ours et N "mes : en for- _sv_m_~_._b_a_n_l._St.L_a_,_.a_r_e_o_u ~"'.: 
mation, Ec rire au siège. 218, TARBES . l\Ién g- r ût!-

mod. l\1 ad. dec.sin. ~ t j• in1 
photo mais oublié adresse 1 

36, PETIT OOMA I NE ou 
terrain clos avrc r-au rccht"r• 
ché pour c,.ntre camping. 30 
kilom . Paris max. ------

152. CRANDE TERRASSE 
aé rium-solarium recherchée si 

pos.. cen tre Pari s. F .. F .N. , 
33, rur l 1oisson ni è re _ 

153. A RRA N C É-M~E=N~ T-S-so_n_t 
so uhaités nvcc hôtel confort. 
disp . grande sall e pour c lub, 
pour recevoi r naturi s tf's, Pro• 
vince et Etranger. F .F.N., 33, 
rue Poissonn ièr t-. 

~ IIESTAURANTS Pari,. 
Prov ., pouvant asc:urr- r menus 
végéta rien,;, vé géte.lti eo s , fa i­
tes-vous connaitre à la F .F .N., 
33 rue Poic:;~o nnii'rt". 

155 . VASTES LOCAUX a d• 
min 1s trat1!s , a\.cc 5,alle de 
r é union , cuit , phy s. dt-mand fs 
par la F .F.N., 33. r. Poisson. 
niè re 

156. PROPRIETAIRES dé •. 
louer et-. uu appart . à Kat , 
e mployeurs cherch . perc:nnnr"l 
nat., nrlrec.s.-vouc: à la F F .N. 
33, rue Pnis!-nnnif're. 

208. MODELE FEM . n, an 
parf., post: pour artis tes 

- 219:-vuE - CROISIERE ch . 
amis nud. ir.t. 

220. NATUR . tren t ., sport., 
t. be:Je sic . auto, ch. v. ma.r. 
amitié (lU corresp, J .F. ayant 
pratiq ué judo ou sport anal. 
nu s'y iintéressant. 

1 221 . SAUVEZ VOS CHE . . 
VEUX par les plan tes Ré.

1 

l

sultlts prodigiaux prcuvés, 
Laborntoires MELLUSIA . à 1 
Ch y (Deux.5èvres) . 

222. J H . 21, a, , adhér. Air 
•t Soleil . Exc. ins t. J?én. ch 
trav. Verra toutes prop . Urg_ 

223 . J . F. mod,r, 22 g,·trot t.. 
rh. am'(e)s id . 1. ex·s t . n . 
int. préf. . oind. photo g_ 

224 . J.H . nat . 2 a. ch . J.F. 
pour adh. au G,C.R. Lyon. --- - - -

225 . NAT . et symp_ rég, Vil­
:efranche - Trévoux, group .-vs . 
)1ick, Cibeins, ~l isérieux (Ain) 

226. FRIENDSHl'P TR .~VE . 
LF.ER CLUB , P.0. Box 291. 
Ch cngo, lll . U .S A. 

228. COUPLE journa!is tes 
28-::..0 a. corresp. avec jeune 
couple intell~ct. nat. Pa.ris. 

229 . ENTR "AIDE PAR 
l'ALIM ENTATION NATUR. 
Sucre de canne brut, ll ui:e 
< 'O!ive I. A., Ri z comp'.et , 
Orge et blé germés, Dattes 
nat"' amandes, rabiins secs , 
argile, sel marin, levure fra i­
che. Tarif contre enve!oppt: 
timbrée. 

ANDRES, 60, av, F och, 
Mar seille. 

230 , MI EL du Littoral A:lan. 
tiqu.J, Qualité et prix sans 
concurrence. Tarif gratui t , Ru. 
cher de Meux, J onzuc (Ch.­
~la ritime ) · 

231, NATU R . 35 a, corr. en 
ang,ais av. nat, a ngl. J. Pe­
tit-.\loron, 36, r. Chinon, Tours 

232, NAï, ch. chambre, m. 
chez panic., quartier Etoile . 

233. BELG, A .V , propr . 34 
a. vil:a conv. prat. nat ., 8 p., 
gar, e t dép, e_g_él., ter. bien 
ab. 1/ 2 km. Bx:. , rég. accid., 
b. panor., photo s. demande. 
V. Goessens, Limal. 

234 , PA RI S . Nat. cél. b. éd . 
ch. à louer 1 ou 2 P. m eubl. 
ou non, mê me bn.nl. êl. R . de 
Graaff, Poste R estante , Bu- , 
reau 26, Paris-10•. 

235 . M . 30 a . cor. D , nat., â, 
phys. in . p, éch. id. doc. pr_ 

236. CANA D.~ . J. mén . dés. 
cor r. av . j_ mén . franç_ nat . 

237 , U .S . A. Couple 21·16 a., 
corr. avec jeune couple fra n­
çais, nat. 

238 . CORRESPOND , C:ub 
for guls . ladies and women 
only, intercsted only in natu­
ri '!l m o r nudism. ::\1i ss Lisa 
Grote, Serrétary D :ana C:ub, 
11 37 East 11,0, C!cvelnnd, 
Ohio. 

ous recevons les abonn~ mt-nts à toutes les revues naturistes. - L iste d'ouvrages naturiste s 
envoyé-e sur demande. - Nous ne vendons pas de pho :10s. - Propagande•: 50 exemplaires de 
• La Vi e au So!eil • : 100 fr. (pour frais de porc et dt" manipu'ation). 

Le Gérant: Albert L ECOCQ Di/Tust par les N. M. P. P. L . GOULHOT, imp ., Bagnolet. 
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NOS ADEPTES 

J ean DA~~ILOFF 
Un jeune n nluri Ir cl e 20 an , nlldéli­

que , modC's le cl snurianl , qui rs l au -si un 
espoi r fra 11\·ai : Je.i n Danilofr. 

Ce jeu ne charnp io11 de nal ;i lion remporl r 
on. 1949 , la m6dnillc de· « L ' l,'q u ipr ». Au 
Racin g . Club de Fr:i nrC', il c:s l t li ampio 11 cl c 
France cl p 10 foi 100 mèlrcs (' 11 11 a;::c 
libre . En 1949 c l ]950, il est finn lislC' cl u 
Championnat de !'rance rela is. Arlllt' IIC'­
ment , " 11 Club des 'ageurs cle Le,n ll ois,. 
il cs l rr cordin:in loufes di 1,1nces e l c·:il ~­
gorir~ <l<' nn ge libre. 

Et il " 1 s':i tt aq11<'r bi enlùl 11 de 11 011 -
,·criu , n •c-ords . .. 

L :1 ,Î f' tl fl <' p-f-11 /•ril l ion n a I u r is!<' pro1nPI 1 

Dem an dez -

N A TUR ISME 50 
EN VENTE PA RTOUT. 75 f rancs. 

Conc.ours permanent 
de photos 

* Ce concours es t ou,·C'rl à Lous le lecleu rs 
de " La Vie au oleil » . Tous les sujets 
de ca racl re na l.u r :s lo y so n l admis. 

Les p li olo· devront être en. noir sur 
u lacé formai minimum: 9 x l 2. Elles por. 
Ïe ron't au dos la m en lion, é, rile légère­
m en t : " Autorisa tion de pu b lier », sui vie 
de la sig 11 alure d u o u des suj els y fi gurant.. 

L'a ul eur de la pho lo primée recevra un 
pr:x de 500 fra ncs en espèces. 

Aucune photo ne era re tournée. La Di­
rectio n c réser ve de publier les photos non 
prim ées . 

Pou r que « La Vie au Soleil » soil un 
m agazine de plus e n plus viva nt , pa rticipez 
au Concours Permanen t de Photos. 

MIi o J.P. , de Limoges , qu i nous a r e­
mis c<· ll n photo r empor te le prix bimes­
tri e l. 

Jean DANILOFF. 



Dem andez éga lement nos magnifiques 
revues de nus. 

LIGNES 
ET 

PHOTOGRAPHIE 
. Le N! tOO"' M PHOTO-

ODEL~[OO! 
J:;1ture _, 

et8€AUT€ 
Le N! 100': 

Ouotre luxueuses publications impri­
mées en héliogravure . magnifiquement 
illustrées. 

Voici née une nou­
ve lle revue naturiste. la 
plus bel le. la plus ({ 
luxueuse : une présenta 
tien tota lement inédite. 

l°BEfluTé 
leN~1~ 

35 photos d e nu ! 

Impression en hélio 
absolument remarquable. 

Les meilleurs art icles : 

N aturisme hivernal 
Nu et beauté. 

Etc ... 

A ucun naturiste. a u­
cun amateur d · art ne 
ma nquera d ' acheter sons 
retord cette magnifique 
revue . 

*** 
Dema ndez-l a à voire 

marcha nd de iourno ux 
ha bituel ! 

VIENT DE PARAITRE 

MAGNI FIQUE ALBUM 
DE PHOTOS EN NOIR 

ÈT EN COU LEURS 
GRAND FOR MAT 2~X30 

500 ~ 

EN î VENTE PARTOUT 


